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1 INTRODUCTION 
 
 

1.1 Contexte du rapport 
 
 

1.1.1 Le regard de Fernand Miron (extrait intégral)1 
 
« [Ω!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue se situe à la tête des eaux; une partie de celles-ci se déverse dans le 
fleuve St-[ŀǳǊŜƴǘΣ Ŝƴ Ǉŀǎǎŀƴǘ ǇŀǊ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ hǳǘŀƻǳŀƛǎΣ ǘŀƴŘƛǎ ǉǳΩǳƴŜ ŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘƛŜ ǎe déverse dans 
la baie James. LƻǊǎǉǳΩƻƴ ǇŀǊƭŜ ŘΩǳƴŜ Ŝŀǳ ŘŜ ǎƻǳǊŎŜΣ ƻƴ ǇŀǊƭŜ ŘΩǳƴŜ Ŝŀǳ ŘŜ ƎǊŀƴŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞΦ [Ŝǎ 
résidants du territoire sont-ƛƭǎ ŎƻƴǎŎƛŜƴǘǎ ǉǳΩŜƴ Şǘŀƴǘ ƎŀǊŘƛŜƴǎ ŘŜs sources, ils ont une 
ǊŜǎǇƻƴǎŀōƛƭƛǘŞ ǘǊŝǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ƭŀ ǾƛŜ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜΣ ŀƴƛƳŀƭŜ Ŝǘ ǾŞƎŞǘŀƭŜ ŘΩǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ 
ǇŀǊǘƛŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ vǳŞōŜŎΚ [Ŝǎ ŜǎƪŜǊǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ƭŀ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ ǊƛŎƘŜǎǎŜ ŘΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜ ŘŜ 
ƭΩ!ōƛǘƛōƛ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ Ŧŀœƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜ ƭΩ9ƴŎƭŀǾŜ ŀǊƎƛƭŜǳǎŜ ŘŜ ƭΩhƧƛōǿŀȅΣ Ŝǘ ŎŜǘǘŜ Ŝŀǳ Ŝǎǘ ŘΩǳƴŜ 
qualité exceptionnelle. Malgré la richesse et le potentiel que représente cette ressource, très peu 
de gestes sont posés pour évaluer les risques environnementaux, protéger les eskers et les 
restaurer. » 
 

Cƛƴ ŘŜ ƭΩŜȄǘǊŀƛǘ 
 
 

1.1.2 Principes de bonne gouvernance (extrait intégral)2 
 
« [ŀ ƎƻǳǾŜǊƴŀƴŎŜ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŜŀǳ ŎƻƳǇǊŜƴŘ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ 
ƭΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜǎ ŘƛǾŜǊǎ ƛƴǘŞǊşǘǎΣ ƭŀ ǊŞŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴǘǊŀƴǘǎ Ŝǘ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ŘŞŎƛǎƛƻƴǎ Ŝǘ ǉǳƛ 
eƴƎŀƎŜƴǘ ƭŀ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ŘŞŎƛŘŜǳǊǎΦ [ŀ ƎƻǳǾŜǊƴŀƴŎŜ ǎŜ ŘƛǎǘƛƴƎǳŜ ŘŜ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ǉǳƛ 
ŎƻƴǎƛǎǘŜ Ł ŀǎǎǳǊŜǊ ŎƻƴŎǊŝǘŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊŀƛƴ ƭŀ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ [ŀ ƎƻǳǾŜǊƴŀƴŎŜ Ǿŀ ŀǳ-
delà du simple cadre « gouvernemental η Ŝǘ ǎΩŞǘŜƴŘ ŀǳȄ ƛƴǘŜǊǾŜƴants des secteurs public et privé, 
ainsi que de la société civile. » 
 
« Les critères de bonne gouvernance prennent communément en considération les éléments 
suivants : inclusion, participation, transparence, prévisibilité, responsabilité et règle de droit. Un 
ŦƻƴŘǎ ŀŘŞǉǳŀǘ ŘŜ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ǎŎƛŜƴǘƛŦƛǉǳŜǎ Ŝǎǘ ŞǾƛŘŜƳƳŜƴǘ ǳƴ ƛƴƎǊŞŘƛŜƴǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ ŘΩǳƴŜ 
ōƻƴƴŜ ƎƻǳǾŜǊƴŀƴŎŜΣ Ƴŀƛǎ ŎŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘΦ tƭǳǎƛŜǳǊǎ ŘŜǎ ŘŞŦƛǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ importants relèvent 
de facteurs institutionnels et politiques, dont la fragmentation et le chevauchement des 
compétences et des responsabilités, des priorités en concurrence, ainsi que des méthodes et 
façons de penser établies depuis longtemps. La bonne gouvernance dans le contexte de gestion 
ŘǳǊŀōƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řƻƛǘ ƭƻƎƛǉǳŜƳŜƴǘ ǇƻǊǘŜǊ Ł ƭŀ fois sur la quantité et sur la qualité. » 
 

                                                           
1 Miron, F.,Veillette, J., Gaudreau, L., Drainville, G. 2000. Abitibi-¢ŞƳƛǎŎŀƳƛƴƎǳŜΤ 5Ŝ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜǎ ƎƭŀŎŜǎ Ł ǳƴ ŦƻƛǎƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ 
de vie; 10 ллл ŀƴǎ ŘΩƘƛǎǘƻƛǊŜΦ Éditions Multimonde. 160p. 

 
2 Conseil des académies canadiennes. 2009. The sustainable management of groundwater in Canada; the expert panel on 
groundwater ς Points saillants du rapport. 16 p. 
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1.1.3 [ΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŎȅŎƭŜ ƘȅŘǊƻƭƻƎƛǉǳŜ 
 
Lƭ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŦŀŎƛƭŜ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜǊ ǳƴƛǉǳŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘŜǎ ŘΩǳƴ ŎȅŎƭŜ ŀǳǎǎƛ ƻƳƴƛǇǊŞǎŜƴǘ 
Ŝǘ ŀǳǎǎƛ ǳƴƛǾŜǊǎŜƭ ǉǳŜ ƭΩŜŀǳ. Eaux souterraines, eaux de surface, précipitations, eaux douces, 
saumâtres et salées sont toutes intimement reliées. En Abitibi-Témiscamingue, on retrouve par 
exemple de nombreux aquifères au sein des eskers et moraines qui sillonnent le territoire. Le 
ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ŎŜǎ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Řépend directement des précipitations qui servent à 
ƭŜǳǊ ǊŜŎƘŀǊƎŜΦ [ŀ ŘŞŎƘŀǊƎŜ ǉǳŀƴǘ Ł ŜƭƭŜ ŀƭƛƳŜƴǘŜ ŘΩƛƴƴƻƳōǊŀōƭŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ǉǳƛ ǎΩŞŎƻǳƭŜƴǘ ŜƴǎǳƛǘŜ 
dans la plaine argileuse pour former des lacs, des rivières et des tourbières, servant de base à 
différents écosystèmes.  
 
Le présent document tente de discriminer au mieux les enjeux qui touchent particulièrement les 
eaux souterraines. Cette séparation est facilitée sur la majorité du territoire ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-
Témiscamingue ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ŎƻǳŎƘŜ ŀǊƎƛƭŜǳǎŜ ǉǳi isole et protège les aquifères au roc 
ainsi que les aquifères granulaires enfouis. aŀƛǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǇƻǊǘƛƻƴǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŜǎ 
eskers semi-enfouis, comportent des aquifères qui sont en lien beaucoup plus direct avec 
ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘŜǎ Řǳ ŎȅŎƭŜ hydrologique. Cela implique également une vulnérabilité accrue 
aux activités exercées en surface et de multiples sources de contamination potentielles, que ce 
soit par lixiviat, phénols, drainages acides, nitrates, arsenic, herbicides ou autres. Il est donc 
ŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ƴŜ ƧŀƳŀƛǎ ǇŜǊŘǊŜ ŘŜ ǾǳŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ǎƻƴǘ ǇŀǊǘƛŜ ƛƴǘŞƎǊŀƴǘŜ ŘΩǳƴ ǘƻǳǘ 
et que leur développement durable passe obligatoirement par une gestion intégrée. Les eaux 
souterraines sont invisibles, abondantes, lentes à réagir aux changements et largement 
inconnues, quatre caractéristiques qui les rendent particulièrement faciles à ignorer dans 
ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 9ƴ !ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue, leur importance est capitale et elles 
font maintenant partie de la signature régionale. Les Témiscabitibiens ont la responsabilité de 
ƭΩŞǘǳŘƛŜǊΣ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻǘŞƎŜǊ Ŝǘ ŘΩŜƴ ŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜΦ 
 
 
 

1.2 Méthodologie et contenu du rapport 
 
 
Le présent document a été rédigé par la direction et la coordination ŘŜ ƭŀ {ƻŎƛŞǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 
souterraine Abitibi-Témiscamingue (SESAT), sous la supervision de son ŎƻƴǎŜƛƭ ŘΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ 
entre 2009 et нлмлΦ [Ŝǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǉǳΩƛƭ ŎƻƴǘƛŜƴǘ ƻƴǘ ŞǘŞ ŎƻƭƭƛƎŞŜǎ ŀǳǇǊŝǎ ŘŜǎ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜǎΣ ŘŜǎ 
Municipalités régionales de comtés (MRC)Σ ŘŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ǘǊŝǎ ƎǊande variété 
ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴŀƴǘǎ Řǳ ƳƛƭƛŜǳΦ /Ŝǘ Şǘŀǘ ŘŜ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘaire ŀǳȄ ǊŀǇǇƻǊǘǎ ǉǳŜ ƭΩUniversité 
du Québec en Abitibi-Témiscamingue (UQAT) ǇǳōƭƛŜǊŀ ƭƻǊǎǉǳΩŜƭƭŜ ŀǳǊŀ ŎƻƳǇƭŞǘŞ ǎƻƴ ǇǊƻƧŜǘ 
ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎΦ !ƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŜ ƳŀƴŘŀǘ ŘŜ ƭΩ¦v!¢ ǇƻǊǘŜ 
ǎǳǊ ƭΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŀǇǇǊƻŦƻƴŘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎΣ ƭŀ {9{!¢ ŘŞǎƛǊŜ ŀǾŜŎ ŎŜǘ 
état de situation faire le point sur la façon dont les eaux souterraines sont actuellement gérées 
et gouvernées en Abitibi-Témiscamingue.  
 
De nombreux éléments de législation, lois fédérales, lois et règlements provinciaux, schémas 
ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ aw/Σ ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ ŘŜǎ ƎǳƛŘŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜΣ ŞǘǳŘŜǎΣ 
portraits et rapports sont incorporés dans ce document afin de dŞƎŀƎŜǊ ǳƴŜ ǾǳŜ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜ. Il 
Ŝǎǘ ǘǊŝǎ ǇǊƻōŀōƭŜ ǉǳŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ƴƻǳǎ ŀǳǊƻƴǘ ŞŎƘŀǇǇŞ Řŀƴǎ ŎŜ ǇǊŜƳƛŜǊ ōƛƭŀƴ Ŝǘ ǉǳΩƛƭ ǎŜǊŀ 
ǇŜǊǘƛƴŜƴǘ ŘŜ ǊŞǇŞǘŜǊ ƭΩŜȄŜǊŎƛŎŜ Řŀƴǎ ǉǳŜƭǉǳŜǎ années, surtout considérant que plusieurs 
ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀu restent à venir.  
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2 DESCRIPTION ET USAGE DE LA RESSOURCE 
 
 

2.1 Échelle mondiale 
 
 

2.1.1 Contexte 
 
Le 3ème Rapport mondial des Nations Unies sur la mise en valeur des ressources en eau «[ΩŜŀǳ 
dans un monde qui change» a été déposé lors du 5ème ŦƻǊǳƳ ƳƻƴŘƛŀƭ ŘŜ ƭΩŜŀu tenu à Istanbul 
(TUR) en mars 2009. Le constat général du rapport est que les décideurs mondiaux dans le 
ŘƻƳŀƛƴŜ ƘȅŘǊƛǉǳŜΣ ƳŀƭƎǊŞ ǳƴŜ ŎƻƳǇǊŞƘŜƴǎƛƻƴ ǎǳŦŦƛǎŀƴǘŜ ŘŜ ƭΩŀǇǇƻǊǘ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŀǳ 
ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜΣ ƴΩŀǎǎǳƳŜƴǘ Ǉŀǎ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻppement nécessaires, que ce 
ǎƻƛǘ Ŝƴ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƘǳƳŀƛƴŜǎ ƻǳ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜǎΣ ŀŦƛƴ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŀŘŞǉǳŀǘŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ3 
DƭƻōŀƭŜƳŜƴǘΣ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞŜ ŎƻƳƳŜ ǳƴŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ Ŝƴ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ƭƛƳƛǘŞŜΦ [Ŝǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎ 
ǉǳΩŜƭƭŜ ǎǳōƛǘ ǎƻƴǘ ŘŜ ǘǊƻƛǎ ƻǊŘǊŜǎ :  
 
S Démographie : croissance, migration, distribution par âge des populations. La pression 

démographique croît toujours, mais elle tend à se stabiliser. 
S Économie : Intensification du commerce international, accentuant ou atténuant les 

stress hydriques dans différentes ǇŀǊǘƛŜǎ Řǳ ƳƻƴŘŜ Ǿƛŀ ƭŜǎ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘǎ ŘΩŜŀǳ ǾƛǊǘǳŜƭƭŜ 
(eau requise dans le processus de production de tous biens de commerce). 

S Sociale Υ [Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ per capita ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǘŜƴŘ Ł ŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ ƎƭƻōŀƭŜ Řǳ 
niveau de vie. 
 

¢Ŝƭ ǉǳΩƛƴŘƛǉǳŞ Ł ƭŀ ŦƛƎǳǊŜ 1, à ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƳƻƴŘƛŀƭŜΣ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩŜŀǳ ŘŜƳŜǳǊŜ ǘƻǳƧƻǳǊǎ 
ƭΩŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΣ Řŀƴǎ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƳŀƧŜǳǊǎΦ [ΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ŜƴǾƛǊƻƴ 
нл҈ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǳǘƛƭƛǎŞŜ ƳƻƴŘƛŀlement, tous usages confondus. Elle représente 18% des sources 
ŘΩŜŀǳ en agriculture, 13% pour ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ Ŝǘ пу҈Σ ǇǊŜǎǉǳŜ à parts égales ŀǾŜŎ ƭΩŜŀǳ 
ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΣ ŎƻƳƳŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΦ Lƭ Ŝǎǘ Ł ƴƻǘŜǊ ǉǳŜ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ ǘŜƭƭŜǎ 
ǉǳŜ ƭŜ ŘŜǎǎŀƭŜƳŜƴǘ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ƳŜǊ Ŝǘ ƭΩŜŀǳ ǊŜŎȅŎƭŞŜΣ ōƛŜƴ ǉǳΩencore marginales sont en pleine 
expansion. 
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Figure 1: Pourcentage de l'apport hydrique mondial fourni par les eaux souterraines  
Source : SESAT, 2010. 

                                                           
3 World Water Assessment Programme. 2009. World Water Development Report 3 ς Water in a changing world (WWDR) UNESCO. 
349 p. 
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Ces proportions ŘΩǳǎŀƎŜ όŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ κ ǘƻǳǘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŜŀǳ ŎƻƴŦƻƴŘǳŜǎύ tendent à 
augmenter, particulièrement dans les régions arides, essentiellement à cause des faibles coûts 
ŀǎǎƻŎƛŞǎ ŀǳ ǇƻƳǇŀƎŜ Ŝǘ Ł ŎŀǳǎŜ ŘΩƛƴƴƻƳōǊŀōƭŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭǎΦ [Ŝǎ 
approvisionnements privés, souvent non contrôlés et mal gérés, se sont multipliés en réponse à 
ŘŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ǇǳōƭƛŎǎ ƛƴŀŘŞǉǳŀǘǎΦ /ƻƴǎŞǉǳŜƳƳŜƴǘΣ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ŀ ǉǳƛƴǘǳǇƭŞ ŀǳ 
cours du XXème ǎƛŝŎƭŜΣ ŜƴǘǊŀƛƴŀƴǘ ǳƴŜ ōŀƛǎǎŜ Řǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŀǉǳƛŦŝǊŜǎ (Fig. 2, 3). 
 
 

 
Figure 2: Évoƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǘŀǳȄ ƴŀǘƛƻƴŀǳȄ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ 
Note : [Ŝǎ Ǉŀȅǎ ǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴŜ ŎƻǳǊōŜ ŦƻǳǊƴƛǎǎŜƴǘ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ōŀǎŜǎ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ non concordantes.  
Source : basé sur Magrat, J. 2008. Les eaux souterraines dans le monde. Éditions BRGM. 187 p.  
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Figure 3: Retraits annuels d'eau souterraine renouvelable (haut) et non renouvelable provenant d'aquifères fossiles (bas), année la 
plus récente disponible 1995-2004. 
Note : Les moyennes nationales peuvent masquer certaines situations locales extrêmes.  
Source : basé sur Magrat, J. 2008. Les eaux souterraines dans le monde. Éditions BRGM. 187 p.  

 
Autres statistiques : 
 
S [Ŝǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ŎƻƳǇǘŜƴǘ ǇƻǳǊ нм҈ ŘŜǎ ǊŞǎŜǊǾŜǎ ŘΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜ ƳƻƴŘƛŀƭŜǎΦ 
S Des 577,000 km3 de précipitations annuelles totales, seulement 2% (2 200 km3) sert de 

recharge aux eaux souterraines.  
S Selon un bilan modélisé des eaux souterraines internationales en 2000, le taux 
ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ Ǝƭƻōŀƭ ŜȄŎŞŘŀƛǘ ŘŜ нуо ƪƳ3 par an le taux de recharge global. Ce volume 
ŜȄŎŞŘŜƴǘŀƛǊŜ ŀōƻǳǘƛǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƻŎŞŀƴǎ ƻǴ ƛƭ ŎƻƴǘǊƛōǳŜǊŀƛǘ Ł ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ Řǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 
ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ лΣу ƳƳ ǇŀǊ ŀƴ όǎǳǊ ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ ǘƻǘŀƭŜ ŘŜ оΣо ƳƳ ǇŀǊ ŀƴ ŀŎǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘύ4. 

 
Le rabattement des nappes phréatiques est le principal déclencheur des recherches, débats 
publics et législations associés aux aquifères. aŀƛǎ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ Ŝǎǘ ǎƻǳǾŜƴǘ 
ƛƴǎǳŦŦƛǎŀƴǘ ǇƻǳǊ ŘƛǎŎŜǊƴŜǊ ǳƴŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ Ł ƭƻƴƎ ǘŜǊƳŜ ŘǳŜ Ł ƭŀ ǎǳǊŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŘŞǎŞǉǳƛƭƛōǊŜ 
naturel du système à moyen terme. Même dans les pays développés, la conscientisation 

                                                           
4 Wada, Y., L. P. H. van Beek, C. M. van Kempen, J. W. T. M. Reckman, S. Vasak, and M. F. P. Bierkens (2010), Global depletion of 
groundwater resources, Geophys. Res. Lett., 37, L20402, doi:10.1029/2010GL044571. 
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ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘŜǎ ƛƳǇƭƛŎŀǘƛƻƴǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎ Ŝǘ ǎƻŎƛŀƭŜǎ ŘΩǳƴŜ ƳŀǳǾŀƛǎŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ 
ne vient que très tard, souvent après que la ressource ait été endommagée. Il est à noter que 
ƭΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ ǇǳōƭƛŎ ǇƻǳǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇpement et la protection des eaux souterraines est 
ōŜŀǳŎƻǳǇ Ǉƭǳǎ ǊŜǎǘǊŜƛƴǘ Ŝǘ ŘƛǎǇŜǊǎŞ ǉǳΩƛƭ ƴŜ ƭΩŜǎǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΦ  
 
 

2.1.2 Connaissances internationales actuelles 
 
La connaissance ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƳƻƴŘƛŀƭŜ Ŝǎǘ ŜȄǘǊşƳŜƳŜƴǘ ƛǊǊŞƎǳƭƛŝǊe, tant en 
ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ ǉǳΩŜƴ ǉǳŀƭƛǘŞΦ " ƭΩƘŜǳǊŜ ŀŎǘǳŜƭƭŜΣ ƭŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ƭŜǎ ƳƛŜǳȄ Ŏƻƴƴǳǎ 
ǎƻƴǘ ǇǊƻōŀōƭŜƳŜƴǘ ŎŜǳȄ ŘŜ ƭΩŀǉǳƛŦŝǊŜ ŘŜ ŎǊŀƛŜ ŀǳ ƴƻǊŘ-ƻǳŜǎǘ ŘŜ ƭΩ9ǳǊƻǇŜ5 et les grands systèmes 
ŘΩŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ǊŞƎƛƻƴŀǳȄ ŀǳȄ ;ǘŀǘǎ-Unis6.  
 
Bien qǳΩƛƭ ŜȄƛǎǘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŞǘǳŘŜǎ ŘŜ ǊŜŎƘŀǊƎŜ Ł ǇŜǘƛǘŜ ŞŎƘŜƭƭŜΣ ƭŜǎ ŞǘǳŘŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ōŀǎǎƛƴǎ 
versants, incluant les aquifères associés, sont extrêmement rares. La plupart du temps, les 
observations sont faites en pointes périodiques, ce qui produit des mesures approximatives, 
mais ne peut en aucun cas permettre une gestion efficace. La priorité de gestion sera toujours 
de protéger la zone de recharge, mais sans mesures précises, plusieurs villes pompent et 
ŘƛǎǘǊƛōǳŜƴǘ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ł ƭΩŀǾŜǳƎƭŜ Ŝƴ ǎŜ ōŀǎŀƴǘ sur de fausses présomptions. 
 
Lƭ Ŝǎǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜƳŜƴǘ ƛƳǇƻǎǎƛōƭŜ ŘΩŜǎǘƛƳŜǊ ƻōƧŜŎǘƛǾŜƳŜƴǘ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƘȅŘǊƛǉǳŜǎ 
ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ǇŀǊ ǇŀȅǎΣ ǇŀǊ ǎŜŎǘŜǳǊ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ƻǳ ǇŀǊ ŀǉǳƛŦŝǊŜΦ .ƛŜƴ ǉǳΩƛƭ ǎƻƛǘ ƛƴŘŞƴƛŀōƭŜ que 
certains pays, entre autres en Europe, ont foǳǊƴƛ ŘŜǎ ŜŦŦƻǊǘǎ ǎƻǳǘŜƴǳǎ Ł ƭΩŞǘǳŘŜ Ŝǘ ƭŀ 
ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ŀǉǳƛŦŝǊŜǎΣ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƳƻƴŘƛŀƭŜ ŘŜƳŜǳǊŜ 
largement inconnu. 
 
Il nΩŜȄƛǎǘŜ Ǉŀǎ ŘŜ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊǾŜƛƭƭŀƴŎŜ Ǝƭƻōŀƭ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎΦ [Ŝǎ ǊŀǊŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ 
présentanǘ ǳƴŜ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǇǳōƭƛǉǳŜ ǎǳǊ ƭΩŞǘŀǘ ƳƻƴŘƛŀƭ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƘȅŘǊƛǉǳŜǎ ƴŜ ǇƻǎǎŝŘŜƴǘ 
que peu ou pas ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ƻǳ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎΦ /Ŝǎ 
ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǘǊŝǎ ǊŀǊŜǎ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ƴŀǘƛƻƴŀƭΦ 9ƴ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǘŜƭƭŜǎ Řƻƴnées, la 
ƳƻŘŞƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜƳŜǳǊŜ ƭΩƻǳǘƛƭ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ŘŜǎ ƎŜǎǘƛƻƴƴŀƛǊŜǎΦ 
 
Pour pallier à ces lacunes, le Centre international d'évaluation des ressources en eaux 
souterraines (IGRAC) a créé le « Global Groundwater Monitoring Network », un réseau qui 
ŎƻƭƭƛƎŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜΣ ŞǾŀƭǳŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ƳŀƴǉǳŀƴǘŜ ǇŀǊ ƛƴǘŜǊǇƻƭŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǇŜǳǘ ŀƛƴǎƛ 
cartographier différents aquifères, dont certains multinationaux.  
 
Les indicateurs en surface (plus accessibles et moins coûteux à mesurer), tels le couvert végétal, 
le débit des rivières et la subsidence du terrain (voir section 2.1.5) demeurent des mesures 
indirectes et ne peuvent pas remplacer les observations et mesures souterraines. Cependant, 
ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ƳŞǘƘƻŘŜǎ ŘŜ ǘŞƭŞŘŞǘŜŎǘƛƻƴ ƎǊŀǾƛƳŞǘǊƛǉǳŜΣ Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘŜǎ ŘŜǳȄ ǎŀǘŜƭƭites GRACE (Gravity 
Recovery & Climate Experiment), ǇƻǳǊǊŀƛŜƴǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ǳƴ ǎǳƛǾƛ ƳƛƴƛƳŀƭ ŘΩŀǉǳƛŦŝǊŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 
du globe, particulièrement dans les régions faiblement documentées7. Des investissements 
ƳŀƧŜǳǊǎ Ł ƭΩéchelle mondiale sont requis afin de renvŜǊǎŜǊ ƭŜ ŘŞŎƭƛƴ ŘŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ 
hydrologiques, tant au niveau de la quantité que de la qualité des eaux souterraines. 

                                                           
5 Downing, R. A., M. Price, & G. P. Jones. 1993. The Hydrogeology of the Chalk of North-West Europe. Oxford: Clarendon Press. 308 p. 
 
6 Alley, W. M., ed. 1993. Regional Ground-water Quality. New York: Van Nostrand Reinhold. 635 p. 
 
7 Grabs, W. 2007. Présentation de Kyrgyzstan Hydromet, réunion de planification ARAL-HYCOS planning, 6-7 Décembre 2006. 
Almaty. 
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2.1.3 {ŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ 
 
[ΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ Ŝƴ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǎǘ ƭŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩǳǎŀƎŜ ŘŜǎ ŀǉǳƛŦŝǊŜǎ ƳŀƧŜǳǊǎ Řǳ aƻȅŜƴ 
Orient, de lΩ!ŦǊƛǉǳŜ Řǳ bƻǊŘΣ ŘŜ ƭΩ!ƳŞǊƛǉǳŜ Řǳ bƻǊŘ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ǎƛŜΦ .ƛŜƴ ǉǳŜ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 
ŀƛǘ ǊŀƭŜƴǘƛ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜǎ нр ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ŀƴƴŞŜǎΣ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ ǇǊŞŎƛǎƛƻƴ 
όǘȅǇŜ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǊŜǉǳŞǊŀƴǘ ǳƴŜ ƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ Ł ŘŜǎ ƳƻƳŜƴǘǎ ǇǊŞŎƛǎύ ŀ Ŏƻnsidérablement amplifié 
ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜΣ ŀŎŎŜǎǎƛōƭŜ Ŝƴ ǘƻǳǘ ǘŜƳǇǎΦ [Ŝ ǾƻƭǳƳŜ ŘŜ ǇƻƳǇŀƎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝǎǘ 
essentiellement déterminé par les coûts de production (incluant les coûts de pompage) et les 
prix de revente des récoltes plutôt que par une gestion intégrée des eaux souterraines.  
 
[ΩǳǎŀƎŜ ŘΩŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ Ŝƴ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŀ ŀǳƎƳŜƴǘŞ ǎŀƴǎ ŎŜǎǎŜ ŘŜǇǳƛǎ рл ŀƴǎΣ 
particulièrement dans les régions affectées par la révolution verte et ce domaine consomme 
ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ Ł ƭǳƛ ǎŜǳƭ ǇǊŝǎ ŘŜ тл҈ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŞŜǎΦ 9ƴ ƳƛƭƛŜǳ ǊǳǊŀƭ ƭΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ 
ŘΩŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ŀ ŎƻƴǘǊƛōǳŞ ŀǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ Ŝƴ ǎŜǊǾŀƴǘ ŘŜ ǎƻǳǊŎŜ 
ǇŀƭƭƛŀǘƛǾŜ ŘΩŜŀǳ ǇŜƴŘŀƴǘ ƭŜǎ ǇŞǊƛƻŘŜǎ Ǉƭǳǎ ǎŝŎƘŜǎΦ  
 
Les eaux souterraines constituent égalemeƴǘ ол҈ ŘŜ ƭΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ƘȅŘǊƛǉǳŜ ŘŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ 
urbaines du globe. Plusieurs grandes villes (ex. Pékin, Dhaka, Lima, Lusaka et Mexico) sont 
ŎƻƴǎǘǊǳƛǘŜǎ ǎǳǊ ƻǳ ǇǊŝǎ ŘΩǳƴ ŀǉǳƛŦŝǊŜ ƳŀƧŜǳǊ Ŝǘ Ŝƴ ǘƛǊŜƴǘ ƭŜǳǊ ŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘΦ 5ΩŀǳǘǊŜǎ ǾƛƭƭŜǎ 
(ex. Bangkok, Buenos Aires et Jakarta) ont dû ŘƛƳƛƴǳŜǊ ƭŜǳǊ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ Ŝƴ 
Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩŞǇǳƛǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŀǉǳƛŦŝǊŜǎΣ ŘŜ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ƻǳ ŘΩƛƴǘǊǳǎƛƻƴǎ ǎŀƭƛƴŜǎΦ  
 
 

2.1.4 Pollution 
 
DƭƻōŀƭŜƳŜƴǘΣ ƭŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ŀƎŜƴǘ ŘŜ ŘŞǘŞǊƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ƭΩeutrophisation 
(pollution diffuse). Celle-Ŏƛ ǊŞǎǳƭǘŜ ŘΩŀǇǇƻǊǘǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ŝǘ Ŝƴ ŀȊƻǘŜ Ǿƛŀ ƭŜ 
ruissèlement agricole ainsi que les eaux usées domestiques et industrielles. 
 
D'autre part, les métaux lourds (souvent pollution ponctuelle) peuvent aussi nuire à la santé 
ƘǳƳŀƛƴŜ Ŝƴ ǎΩŀŎŎǳƳǳƭŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǘƛǎǎǳǎ ǾƛǾŀƴǘǎΦ tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ 
ŞƭŜǾŞŜǎ ŘΩŀǊǎŜƴƛŎ dans les eaux souterraines du BaƴƎƭŀŘŜǎƘ Ŝǘ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜ ƭΩLƴŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŜƴǘ 
ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝǘ ƭes aliments, via bioaccumulation dans la chaîne alimentaire, de 70 millions de 
personnes8. Le mercure et le plomb émanant des activités industrielles, des activités minières et 
ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ŘΩŜƴŦƻǳƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ 
souterraines pouvant mettre en danger la santé humaine. 
 
[Ŝǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜ ǘǊŝǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎΣ ŎŀǊ ǳƴŜ Ŧƻƛǎ 
ŎƻƴǘŀƳƛƴŞǎΣ ƛƭǎ ǎƻƴǘ ǘǊŝǎ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜǎ Ŝǘ ǘǊŝǎ ŎƻǳǘŜǳȄ Ł ƴŜǘǘƻȅŜǊΣ ǉǳŀƴŘ ŎŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŎŀǊǊŞƳŜƴǘ 
impossible. Les nutriments, herbicides, pesticides et métaux lourds peuvent mettre des 
décennies à atteindre les aquifères, et il est souvent alors trop tard pour agir.  
 
 
 

                                                           
8 Fry, R. C., P. Navasumrit, C. Valiathan, J. P. Svensson, B. J. Hogan, M. Luo, S. Bhattacharya, K. Kandjanapa, S. Soontararuks, S. 
Nookabkaew, C. Mahidol, M. Ruchirawat, & L. D. Samson. 2007. Activation of Inlammation/NF- Bˁ Signaling in Infants Born to 
Arsenic-Exposed Mothers. PLoS Genetics 3 (11): e207. 
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2.1.5 Surexploitation et subsidence 
 
Les eaux souterraines mondiales ont subi de profonds changements au cours du dernier siècle, 
deǇǳƛǎ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ ŦƻǊŀƎŜ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ŎǊŜǳǎŜǊ ŘŜǎ Ǉǳƛǘǎ Ŝǘ ŘΩŜƴ 
ŜȄǘǊŀƛǊŜ ƭΩŜŀǳ ǇŀǊ ǇƻƳǇŀƎŜΦ  
 
[Ŝ ǇƻƳǇŀƎŜ ŘΩŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ Ŝǎǘ ƳŀƛƴǘŜƴŀƴǘ ǳƴ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ƳƻƴŘƛŀƭΦ 5ŀƴǎ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ 
ǊŞƎƛƻƴǎΣ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǇƻƳǇŞŜ ǎŀƴǎ ŎƻƳǇǊŜƴŘǊŜ ǎŀ ǎƻǳǊŎŜ ƻǳ sa recharge annuelle, ce qui explique 
ǎŀ ǎǳǊŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΦ Lƭ Ŝƴ ǊŞǎǳƭǘŜ ǳƴŜ ōŀƛǎǎŜ ŘŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ŘΩŜŀǳΣ ǳƴŜ ŘŜǎǎƛŎŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ 
humides et parfois une subsidence : affaissement du terrain situé sur un aquifère dépressurisé. 
Le problème de la subsidence est apparu dans les années 1960s et 1970s et est encore 
ŘΩŀŎǘǳŀƭƛǘŞ Řŀƴǎ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ƎǊŀƴŘŜǎ ǾƛƭƭŜǎΦ /ΩŜǎǘ ǳƴŜ ŘŜǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǎŞǾŝǊŜǎ ŘŜ ƭŀ 
ǎǳǊŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘΩŀǉǳƛŦŝǊŜǎΣ Ŏŀǳǎŀƴǘ ŘŜǎ ŘƻƳƳŀƎŜǎ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜǎ ŀǳȄ ǇǊƻǇǊƛŞǘŞǎ Ŝǘ 
infrastructures. Il a cependant ŞǘŞ ŘŞƳƻƴǘǊŞ ǉǳΩǳƴ ǇƻƳǇŀƎŜ ŎƻƴǘǊƾƭŞ Ŝǘ ǳƴŜ ǊŜŎƘŀǊƎŜ ŀǊǘƛŦƛŎƛŜƭƭŜ 
peuvent ralentir et même inverser de tels affaissements.  
 
9ƴ /ƘƛƴŜ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǊŀǇƛŘŜǎ ƻƴǘ ŜƴǘǊŀƛƴŞ ƭŀ ǎǳǊŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ 
de plusieurs aquifères urōŀƛƴǎΣ Ŏŀǳǎŀƴǘ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǎǳōǎƛŘŜƴŎŜǎ Řŀƴǎ Ǉƭǳǎ ŘŜ пр ǾƛƭƭŜǎ όҔмƳ 
dans 11 villes). Shanghai a pris des mesures radicales en 1965, après avoir subi une subsidence 
de 2,63m en 45 ans. Le pompage a été réduit de 60% et les utilisateurs sont maintenant tenus 
ŘŜ ǊŞƛƴƧŜŎǘŜǊ ǇŜƴŘŀƴǘ ƭΩƘƛǾŜǊ ƭŀ ƳşƳŜ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘΩŜŀǳ ǉǳΩƛƭǎ ƻƴǘ ǇǳƛǎŞe ǇŜƴŘŀƴǘ ƭΩŞǘŞ9.  
 
Les régions arides et semi-arides des États-Unis ont aussi connu ce type de problèmes. En raison 
de sa croissance rapide, Las Vegas (É.-U.) a exercé un pompage excédant la recharge naturelle 
de ses aquifères depuis 1960, entraînant une importante subsidence du territoire. À la fin des 
années 1980s, le District de la Vallée de Las Vegas a initié un programme de recharge artificiel 
ōŀǎŞ ǎǳǊ ƭΩƛƴƧŜŎǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳȄ ŘŞǾƛŞŜǎ ŘŜ la rivière Colorado dans ses principaux aquifères. De plus, 
le pompage municipal a été réduit afin de ne pas excéder la recharge naturelle10. Depuis, le 
ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭŀ ƴŀǇǇŜ ǇƘǊŞŀǘƛǉǳŜ ŀ ǊŜƳƻƴǘŞ Ŝǘ ƭŀ ǎǳōǎƛŘŜƴŎŜ ŀ ǊŀƭŜƴǘƛ ǎŀƴǎ ǇƻǳǊ ŀǳǘŀƴǘ ǎΩŀǊǊşǘŜǊΣ 
ce qui souligne ǉǳΩǳƴ ŀǉǳƛŦŝǊŜ ŘŞǇǊŜǎǎǳǊƛǎŞ ǇŜǳǘ ŀǾƻƛǊ ŘŜ ƎǊŀǾŜǎ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜǎ ƭƻƴƎǘŜƳǇǎ ŀǇǊŝǎ 
que des mesures correctives aient été prises.  
 
 

2.1.6 Impacts anticipés des changements climatiques 
 
[ΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Ŝǎǘ ǎƻǳǾŜƴǘ ƛƎƴƻǊŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŎȅŎƭŜ Ǝƭƻōŀƭ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ IƻǊǎΣ elle joue un rôle 
tampon important dans les variations à court terme du climat. Son mode de fonctionnement est 
ōŜŀǳŎƻǳǇ Ǉƭǳǎ ƭŜƴǘ ǉǳŜ ŎŜƭǳƛ ŘŜ ƭΩŀǘƳƻǎǇƘŝǊŜ ƻǳ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ όŘŜ ŘŜǳȄ Ł ǘǊƻƛǎ ƻǊŘǊŜǎ ŘŜ 
grandeur).  
 
[ŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ǘŀƳǇƻƴ ŘΩǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩŜŀux souterraines dépend du ratio entre le volume 
emmagasiné et la recharge annuelle moyenne. De grands aquifères non-renouvelables peuvent 
şǘǊŜ ǘǊƻǳǾŞǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ ŀǊƛŘŜǎ ŘŜ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜ Řǳ bƻǊŘ Ŝǘ Řǳ {ǳŘΣ Řŀƴǎ ƭŀ ǇŞƴƛƴǎǳƭŜ ŀǊŀōŜΣ Ŝƴ 
Australie et sous le pergélisol ŘŜ ƭΩ!ǎƛŜ Řǳ bƻǊŘΦ [ΩƛƳǇŀŎǘ ŘŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ ǎǳǊ ŘŜ 
ǘŜƭǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩşǘǊŜ ƴŞƎƭƛƎŜŀōƭŜ ǇǳƛǎǉǳŜ ƭŜǳǊǎ ǾƻƭǳƳŜǎ ŜƳƳŀƎŀǎƛƴŞǎ ǎƻƴǘ ŀǳ Ƴƻƛƴǎ мллл 
fois supérieurs à leur recharge annuelle. Par contre, ils subiront un effet indirect des 

                                                           
9 Wang P. 2007. The 5ǊŀƎƻƴ IŜŀŘΩǎ {ǘƻǊȅΥ ²ŀǘŜǊκ[ŀƴŘ /ƻƴŦƭƛŎǘ ƛƴ {ƘŀƴƎƘŀƛ. Geo-physical Research Abstracts 9: 11655. 
 
10 Bell, J. W., F. Amelung, A. Ferretti, M. Bianchi, and F. Novali. 2008. Permanent Scatterer in SAR Reveals Seasonal and Long-Term 
Aquifer-System Response to Groundwater Pumping and Artificial Recharge. Water Resources Research 44 (2): W02407. 
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ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ Ǿƛŀ ǳƴŜ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŀŎŎǊǳŜ ŘǳŜ ŀǳ ŘŞŎƭƛƴ ŘŜ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŜŀǳ 
alternatives.  
 
[Ŝǎ ŀǉǳƛŦŝǊŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǾŀǎǘŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ŎƻƴǘŜƴƛǊ ǳƴŜ ŦƻǊǘŜ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳȄ ŦƻǎǎƛƭŜǎΣ ƴŜ 
ǇŀǊǘƛŎƛǇŀƴǘ Ǉŀǎ ŎƻƴŎǊŝǘŜƳŜƴǘ ŀǳ ŎȅŎƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ /Ŝǎ ŜŀǳȄ ŦƻǎǎƛƭŜǎ ǎƻƴt de plus en plus exploitées 
Ŝƴ !ŦǊƛǉǳŜ Řǳ bƻǊŘΣ Řŀƴǎ ƭŀ ǇŞƴƛƴǎǳƭŜ ŀǊŀōŜΣ Ŝƴ !ǎƛŜ ŎŜƴǘǊŀƭŜ Ŝǘ Ŝƴ !ǳǎǘǊŀƭƛŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ 
ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ Ŝǘ ƭŜǎ ǳǎŀƎŜǎ ŘƻƳŜǎǘƛǉǳŜǎΦ  
 
[ŀ ǊŜŎƘŀǊƎŜ ǉǳŀƴǘ Ł ŜƭƭŜ ǇŜǳǘ ǾŀǊƛŜǊ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜƳŜƴǘ ŘΩŀƴƴŞŜ Ŝƴ ŀƴƴŞŜ Ŝƴ ǊŞǇƻƴǎŜ ŀǳȄ 
variations climatiques. Il est donc certain que les changements climatiques auront un impact sur 
le niveau des eaux souterraines, particulièrement dans les aquifères de surface et les aquifères à 
volume restreint. Ces impacts sont beaucoup moins bien estimés que pour les eaux de surface. 
De plus, certains exercices de modélisation indiquent que des aquifères présentant différentes 
caractéristiques géomorphologiques pourront répondre différemment aux changements 
climatiques, la recharge augmentant pour certainǎ ƻǳ ŘƛƳƛƴǳŀƴǘ ǇƻǳǊ ŘΩŀǳǘǊŜǎΦ 5ŀƴǎ ǳƴ ƳƻŘŝƭŜ 
ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ƻǴ ƭΩƻƴ ƛƳǇƻǎŜ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎΣ ŘŜ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ Ŝǘ Řǳ ǊȅǘƘƳŜ 
ŘΩŞǾŀǇƻǘǊŀƴǎǇƛǊŀǘƛƻƴΣ van Roosmalen et al11 prédisent que la recharge et le stockage des eaux 
souterraines pourraient augmenter dans les sols sableux, mais demeurer inchangés dans les sols 
argileux.  
 
Encore une fois, beaucoup plus de travail est requis avant de comprendre la façon dont les eaux 
souterraines répondent aux changements climatiques. Il est certain que ces changements 
auront des impacts sur la recharge et le ruissellement, mais ces impacts seront probablement 
modestes (possiblement négligeables) par rapport aux pressions imposées par les impératifs 
socioéconomiques concomitants.  
 
 

2.1.7 DŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴe à ƭΩƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭ 
 
Différents cas documentés de gestion ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Ł ƭΩƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭ ǎƻƴǘ ǘǊŀƛǘŞǎ en 
annexe 1. 
 
 
 

2.2 Contexte canadien 
 
 

2.2.1 Portrait général au Canada 
 
Au Canada, 8,9 millions de personnes (concentrées surtout en zones rurales), soit 30,3% de la 
ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴΣ ƻƴǘ ǊŜŎƻǳǊǎ Ł ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ǇƻǳǊ ǎŀǘƛǎŦŀƛǊŜ ƭŜǳǊǎ ōŜǎƻƛƴǎ ŘƻƳŜǎǘƛǉǳŜǎΦ /Ŝ 
ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ ǾŀǊƛŜ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ǇǊƻǾƛƴŎŜ Ł ƭΩŀǳǘǊŜ (Fig. 4; utilisations municipales et 
domestiques rurales seulement). Par exemple, 100% de la population ŘŜ ƭΩOƭŜ-du-Prince-Édouard 
et 66,5% de la population du Nouveau-.ǊǳƴǎǿƛŎƪ ŘŞǇŜƴŘŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ 
seulement ноΣм҈ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ƭōŜǊǘŀ ȅ ŀ recours.  

                                                           
11 van Roosmalen, L., B. S. B. Christensen, & T. O. Sonnenborg. 2007. Regional Differences in Climate Change Impacts on 
Groundwater and Stream Discharge in Denmark. Vadose Zone Journal 6: 554-71. 
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Figure 4: Pourcentage de la population tributaire de l'eau souterraine, Utilisations municipales domestiques et 
rurales seulement 
Source: Statistique Canada, Division des comptes et de la statistique de l'environnement, compilation spéciale à 
partir des données d'Environnement Canada. 1996. Base de données sur l'utilisation de l'eau par les municipalités. 
Statistique Canada, Estimations trimestrielles de la population du Canada, des provinces et des territoires, produit 
no 91-001 au catalogue de Statistique Canada, Ottawa, vol. 11, no 3. 

 
[Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ǇǊŞŘƻƳƛƴŀƴǘŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ varie également selon la province. En Ontario, à 
ƭΩOƭŜ-du-Prince-Édouard, au Nouveau-Brunswick et au Yukon, ce sont les municipalités qui sont 
ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƎǊƻǎ ǳǘƛƭƛǎŀǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜΤ Ŝƴ !ƭōŜǊǘŀΣ Ŝƴ {ŀǎƪŀǘŎƘŜǿŀƴ Ŝǘ ŀǳ aŀƴƛǘƻōŀΣ ŎΩŜǎǘ 
ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ όŀōǊŜǳǾŜƳŜƴǘ Řǳ ōŞǘŀƛƭύΤ Ŝƴ Colombie-Britannique, au Québec et dans les 
Territoires du Nord-hǳŜǎǘΣ ŎΩŜǎǘ ƭΩƛƴŘustrie; et à Terre-Neuve et en Nouvelle-;ŎƻǎǎŜΣ ŎΩŜǎǘ 
lΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘƻƳŜǎǘƛǉǳŜ ǊǳǊŀƭŜΦ 
 
Il existe de nombreux cas de pollution des eaux souterraines répertoriés au Canada, par 
ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭŜ ǇǊƻōƭŝƳŜ ŘΩŞƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŞŎƘŜǘǎ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭǎ Ł Ville Mercier QC, le problème du 
sel utilisé pour le déglaçage des autoroutes en Nouvelle-Écosse, les effluents industriels à Elmira 
ON, divers pesticides dans les provinces des Prairies, la contamination industrielle à Vancouver 
BC, etc12. Ces problèmes tendent à se multiplier au Canada, surtout en raison du nombre 
croissant de composés toxiques utilisés en agriculture. On prévoit que de nouveaux aquifères 
contaminés seront découverts au cours des prochaines décennies. De plus, la contamination des 
eaux de surface par les eaux souterraines est aussi un problème sérieux dans certaines parties 
Řǳ ǇŀȅǎΦ " ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΣ ǘƻǳǘ ŎƻƳƳŜ ŀǳȄ ŞŎƘŜƭƭŜǎ ƳƻƴŘƛŀƭŜ ƻǳ ǇǊƻǾƛƴŎƛŀƭŜΣ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳȄ 
ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŞƳŜǊƎŜƴǘ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘΣ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜ ŘΩǳƴ Ƴŀnque général de connaissances, 
ŘΩǳƴŜ ǇŞƴǳǊie ŘΩŜȄǇŜǊǘǎ Ŝƴ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ƳƻŘŜ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ǾƛŀōƭŜ ŘŜ ƭŀ 
ressource. 
 
 

                                                           
12 9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ /ŀƴŀŘŀΣ [Ŝ ǎƛǘŜ ǿŜō ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜΣ http://www.ec.gc.ca/WATER/f_main.html 
 

http://www.ec.gc.ca/WATER/f_main.html
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2.2.2 Grands bassins hydrographiques canadiens 
 
Environnement Canada a divisé le territoire canadien en 18 grands bassins hydrographiques (Fig. 
5). La plupart de ces ōŀǎǎƛƴǎ ǎΩŞŎƻǳƭŜƴǘ ǾŜǊǎ ƭŜ ƴƻǊŘΣ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ Nouveau-Québec qui 
comprend la plupart des rivières abitibiennes. Par contre, 85% de la population vit le long de la 
frontière canado-américaine, ce qui crée une pression supérieure sur les bassins quƛ ǎΩŞŎƻǳƭŜƴǘ 
vers le Sud, par exemple le bassin Grands Lacs-St-Laurent qui comprend les rivières du 
TémiscamingueΦ [ΩOrganisation de coopération et de développement économique (OCDE) définit 
ƭŜ ŘŜƎǊŞ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ǇŀǊ ƭŜ Ǌŀǘƛƻ ŜƴǘǊŜ ƭΩŜau douce prélevée et le débit fluvial 
total du bassin. Selon cette approche, on considèrŜ ǉǳŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ōŀǎǎƛƴ Nouveau-Québec 
est faible (Prélèvement annuel : 0,066km3 / Débit annuel : 531km3 = 0,01%), alors que 
ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ōŀǎǎƛƴ Grands Lacs-St-Laurent est modérée (Prélèvement annuel : 30,587km3 
/Débit annuel : 227km3 = 13,48%).  
 
Le bassin versant le plus lourdement exploité du pays (Prélèvement annuel : 4,081km3 / Débit 
annuel : 10km3 = 42,96%) est celui qui draine le sud de la Saskatchewan et le Missouri via les 
rivières Assiniboine et Rouge.13 Cette région est sous-tendue par le plus grand aquifère 
transfrontalier canado-américain, lΩŀǉǳƛŦŝǊŜ Poplar, qui risque de faire les frais de la mauvaise 
gestion des eaux de surface de la région au cours des prochaines années. 
 

 
Figure 5: Utilisation et disponibilité de l'eau, par aire de drainage  
Source: Statistique Canada, Division des comptes et de la statistique de l'environnement. [ŀ 5ƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ. 
http://www.ec.gc.ca/eau-water  

 
 
 

                                                           
13 9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ /ŀƴŀŘŀΣ [Ŝ ǎƛǘŜ ǿŜō ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜΣ http://www.ec.gc.ca/WATER/f_main.html 

http://www.ec.gc.ca/eau-water
http://www.ec.gc.ca/WATER/f_main.html
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2.2.3 DŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ŀǳ /ŀƴŀŘŀ 
 
5ƛŦŦŞǊŜƴǘǎ Ŏŀǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘŞǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ŀǳ /ŀnada sont traités en annexe 2. 
 
 
 

2.3 Contexte québécois 
 
 

2.3.1 Utilisation de la ressource 
 
Selon les estimations du ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ Řǳ 5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜΣ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜǎ tŀǊŎǎ 
(MDDEP) ǇƻǳǊ ƭΩŀƴƴŞŜ мффф όǇŀǎ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ Ǉƭǳǎ ǊŞŎŜƴǘŜǎύ14Σ ƭŜǎ ǳǎŀƎŜǎ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ŀǳ 
Québec se répartissent ainsi : 
 
S 54% pour la consommation humaine 
S 39% pour les activités agricoles dont : 

o 23% pour les piscicultures 
o мс҈ ǇƻǳǊ ƭΩŞƭŜǾŀƎŜ Ŝǘ ƭΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ 

S 7% pour les autres usages incluant les industries, la géothermie, etc. 
S лΣлу҈ ǇƻǳǊ ƭΩŜƳōƻǳǘŜƛƭƭŀƎŜ ŘΩŜŀǳ 

 
Selon les données du MDDEP, en 2005 environ 86% de la population québécoise obtenait son 
eau potable via les réseaux de distribution municipaux, 1% via des réseaux de distribution privés 
et 13% par des installations de captage individuelles. La proportion de la population desservie 
par des installations individuŜƭƭŜǎ ǾŀǊƛŜ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ǊŞƎƛƻƴ ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛǾŜ Ł ƭΩŀǳǘǊŜΣ ŜƭƭŜ Ŝǎǘ 
par exemple particulièrement élevée en Abitibi-Témiscamingue.  
 
Au Québec, lŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ƳǳƴƛŎƛǇŀǳȄ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ǎƻƴǘ ŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŞǎ Ł рм҈ Ŝƴ ŜŀǳȄ 
souterraines, à 44% en eaux de surface et 4% ont un approvisionnement mixte (Fig. 6). 
 

44,20%

51,33%

4,25%

Surface

Souterraine
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Figure 6: Provenance de l'eau potable distribuée par les réseaux municipaux du Québec  
Source : MDDEP, 2003. .ƛƭŀƴ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŀǳ vǳŞōŜŎ, janvier 1995 ς juin 2002, 
http://www.mddep.gouv.qc.ca/eau/potable/bilan03/bilan.pdf 

 
 

                                                           
14 MDDEP. 2000. [ŀ DŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŀǳ vǳŞōŜŎ. http://www.mddep.gouv.qc.ca/eau/consultation/themes.htm#haut  

http://www.mddep.gouv.qc.ca/eau/potable/bilan03/bilan.pdf
http://www.mddep.gouv.qc.ca/eau/consultation/themes.htm#haut
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Au moment des audiences publiques de la Commission Beauchamp du .ǳǊŜŀǳ ŘΩŀǳŘƛŜƴŎŜǎ 
ǇǳōƭƛǉǳŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ό.!t9ύ en 1999, seuls les captages destinés à 
ƭΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘΩŀǉǳŜŘǳŎ ƻǳ Ł ŘŜǎ Ŧƛƴǎ ŘΩŜƳōƻǳǘŜƛƭƭŀƎŜ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ǎƻǳǊŎŜ ƻǳ 
ƳƛƴŞǊŀƭŜ ŦŀƛǎŀƛŜƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘΦ [Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 
ǇŀǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ƭΩindustrie demeurait largement non contrôlée.  
 
[Ŝǎ ǇƛǎŎƛŎǳƭǘǳǊŜǎ ŞǘŀƛŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƎǊŀƴŘŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘǊƛŎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜΣ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ 
pompant autant que des villes de 30 000 habitants. En 1997, le ministère de l'Agriculture, des 
Pêcheries et de l'Alimentation du Québec (MAPAQ) ŜǎǘƛƳŀƛǘ ƭŜ ǾƻƭǳƳŜ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ǳǘƛƭƛǎŞ 
en pisciculture à 86,33M m3/an, une diminution par rapport au volume de 1987 (101,36M 
m3/an)15. En contrepartie, ƭŜǎ ǾƻƭǳƳŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ǳǘƛƭƛǎŞǎ ǇƻǳǊ ƭΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ avaient 
fortement augmenté, la superficie de terres agricoles irriguées ayant plus que doublé entre 1985 
et 1995, passant de 15 284 à 33 611 hectares/an respectivement16.  
 
Lors des consultations de 1999Σ ƭŜ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩEnvironnement avait établi, dans son projet de 
politique, un seuil à partir duquel il jugeait ƭŜǎ ŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴǎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ Ŝǘ 
nécessitant une étude approfondie : 27 375 m3/an (75 m3/jour). Les pisciculteurs et le milieu 
ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎΩŞǘŀƛŜƴǘ ƳƻƴǘǊŞǎ Ŝƴ ŘŞǎŀŎŎƻǊŘ ŀǾŜŎ ǳƴ ǘŜƭ ǎŜǳƛƭΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭΩ!ǎǎƻciation des 
embouteilleurs ŘΩŜŀǳ du Québec avait recommandé un seuil plus sévère de 50 m3/jour. Le seuil 
de 75m3/jour ǾƛŜƴǘ ǘƻǳǘ ƧǳǎǘŜ ŘΩşǘǊŜ Ƴƛǎ Ŝƴ ŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴΣ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ Řǳ ƴƻǳǾŜŀǳ Règlement sur 
ƭŀ ŘŞŎƭŀǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘǎ ŘΩŜŀǳ, adopté en août 2009. 
 
Cas documentés ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ŀǳ vǳŞōŜŎ 
 
S Ville Mercier, 1968-1972 : contamination par des déchets pétroliers 
S !ȅƭƳŜǊΣ мффмΣ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǳƴ ŀƴŎƛŜƴ ǎƛǘŜ ŘΩŜƴŦƻǳƛǎǎŜƳŜƴǘ 
S Valcartier, 1997 : contamination des eaux souterraines en trichloréthylène (TCE) 
S wƻȄǘƻƴ tƻƴŘΣ нллмΣ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ƻŎŎŀǎƛƻƴƴŞŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘΩǳƴŜ ǳǎƛƴŜ ŘΩƻǳǘƛƭǎ 

 
 
 

2.4 Gestion des eaux souterraines au Québec 
 
 

2.4.1 Les années 1990s 
 

2.4.1.1 Statut juridique 

 
!ǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ мффлΣ ƭŜ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Řǳ Québec avait élaboré une 
Politique de protection et de conservation des eaux souterraines17. Jusque-là le Code civil du 
Québec conférait un statut privé aux eaux souterraines, c'est-à-dire, un bien de propriété privée 
ǊŜƭƛŞ Ł ƭŀ ǇǊƻǇǊƛŞǘŞ ƛƳƳƻōƛƭƛŝǊŜΦ /ΩŜǎǘ Ŝƴ ŎŜ ǎŜƴǎ ǉǳŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Şǘŀƛǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞŜ ǇŀǊ ƭŜ 
ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ǇŀǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ƧǳǊƛǎǘŜǎΣ Ƴŀƛǎ ŘŞƧŁΣ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ 

                                                           
15 MAPAQ. 1999. wŞǇƻƴǎŜ Řǳ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ǳǘƛƭƛǎŞŜ ǇŀǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ ǇƛǎŎƛŎƻƭŜ. 1 p. 
 
16 Laroche, R. 1999. ;Ǿŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ǇǊŀǘƛǉǳŞŜ ŀǳ vǳŞōŜŎΣ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ!ƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŘŜǎ tşŎƘŜǊƛŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ. 1 p. 
 
17 MƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩEnvironnement et de la Faune. 1997. Politique de protection et de conservation des eaux souterraines, document de 
travail, Service des pesticides et des eaux souterraines. 49 p. et annexe. 



 

32 

interprétations divergeaient. Entre autres pour Mmes Madeleine Cantin-Cumyn, Michelle Cumyn 
et Claire Skrinda, spécialistes Ŝƴ ŘǊƻƛǘ ŘŜ ƭΩ¦ƴƛǾŜǊǎƛǘŞ aŎDƛƭƭΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ŎŜƴǘǊŜ québécois 
Řǳ ŘǊƻƛǘ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ζ ƭΩŜŀǳ ŀǳ vǳŞōŜŎ Ŝǎǘ ŦƻƴŘŀƳŜƴǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴ ōƛŜƴ ŎƻƳƳǳƴ Ŝǘ ŎŜ 
ǎǘŀǘǳǘ ǳƴƛǉǳŜ ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜ ǘŀƴǘ ŀǳȄ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ǉǳΩŀǳȄ ŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ». De nombreuses 
ƭƻƛǎ Ŝǘ ŘƛǾŜǊǎ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘǎ Řǳ vǳŞōŜŎ ǾƛǎŀƛŜƴǘ ŀƭƻǊǎ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜΣ ǎŀƴǎ ǇŀǊǾŜƴƛǊ Ł ŎƭŀǊƛŦƛŜǊ ǎƻƴ 
ǎǘŀǘǳǘ ǇǊƻǇǊŜΣ ŘΩƻǴ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ŎƻƴŦƭƛǘǎΦ 
 
Lors des travaux de la Commission Beauchamp du .ǳǊŜŀǳ ŘΩŀǳŘƛŜƴŎŜǎ ǇǳōƭƛǉǳŜǎ ǎǳǊ 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ (BAPE) en 19ффΣ ƭŜ ǎǘŀǘǳǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ŀǾŀƛǘ ŞǘŞ ŜȄŀƳƛƴŞ Ŝǘ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ 
alternatives avaient été proposées. On aurait pu nationaliser la ressource, ce qui aurait impliqué 
ǳƴ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ǘƻǘŀƭ ŘŜ ƭΩ;ǘŀǘ ǎǳǊ ǎŀ ƎŜǎǘƛƻƴ Ŝǘ ǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ǊŜŘŜǾŀƴŎŜǎΣ ƻǳ Ł ƭΩƻǇǇƻǎŞΣ ƭƛbérer 
ŎƻƳǇƭŝǘŜƳŜƴǘ ƭŜ ƳŀǊŎƘŞ ŀǾŜŎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ōƻǳǊǎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ [ŀ ƳŀƧƻǊƛǘŞ 
ŘŜǎ ƛƴǘŜǊǾŜƴŀƴǘǎ ǎŜ ǊŀƭƭƛŝǊŜƴǘ Ǉƭǳǘƾǘ Ł ƭΩƛŘŞŜ ŘŜ ǊŀƳŜƴŜǊ ƭŜ ǎǘŀǘǳǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Ł ŎŜƭǳƛ 
Řƻƴǘ ōŞƴŞŦƛŎƛŀƛǘ ŘŞƧŁ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΣ ŎŜƭǳƛ ŘŜ ŎƘƻǎŜ ŎƻƳƳǳƴŜ, res communis. 
 

2.4.1.2 Limite des connaissances 

 
Le BAPE avait également ƴƻǘŞ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ŞǘŀƛŜƴǘ ŞǇŀǊǇƛƭƭŞŜǎ 
entre plusieurs organismes, largement insuffisantes pour pouvoir faire une gestion adéquate, 
trop partielles pour prévenir certains conflits d'usage et peu accessibles aux citoyens. De 
nombreux problèmes liés à la connaissance avaient alors été identifiés, le plus central et le plus 
ǇǊŜǎǎŀƴǘ Şǘŀƴǘ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ƘȅŘǊƻƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ vǳŞōŜŎΦ hƴ 
ƴƻǘŀƛǘ ǉǳŜ ƭŜǎ ŜŦŦƻǊǘǎ Řǳ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘƛƳƛƴǳŀƛŜƴǘ ŀǾŜŎ ƭŜ ǘŜƳǇǎ Ŝǘ ǉǳŜ ƭŀ 
ǇƭǳǇŀǊǘ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘŜ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ƘȅŘǊƻƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜ ŞǘŀƛŜƴǘ ƭΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ ŘΩorganisations non 
gouvernementales (ONG)Φ tƭǳǎƛŜǳǊǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ŀǾŀƛŜƴǘ ŀƭƻǊǎ ǎƻǳƭƛƎƴŞ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘΩǳƴŜ 
meilleure connaissance de la recharge, de la vulnérabilité et des utilisations des aquifères.  
 
tƭǳǎƛŜǳǊǎ ǘȅǇŜǎ ŘŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŀǾŀƛŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŞǘŞ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎΤ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ 
contamination industrielle, installations septiques déficientes, enfouissement de déchets et 
ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ Ł ƭΩŀǊǎŜƴƛŎΦ 
 

2.4.1.3 Protection des eaux municipales 

 
[Ŝǎ ƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀƛǊŜǎ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊƛǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜǎ ŞǘŀƛŜƴǘ Ǉƭǳǘƾǘ 
marginales avant 1999 et dépendaient de la ǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ Şƭǳǎ ŜƴǾŜǊǎ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ [Ŝǎ 
ǾƛƭƭŜǎ ŘΩ!Ƴƻǎ Ŝǘ ŘŜ {ǘŜ-Gertrude ςManneville étaient deux des rares villes au Québec à offrir ce 
type de protection. Dans son rapport, le BAPE suggérait que ces périmètres de protection soient 
inclus de façon systématique dans les schémas de développement des MRC. RÉSEAU-
Environnement ŀǾŀƛǘ ŘŜ Ǉƭǳǎ ǎǳƎƎŞǊŞ ǉǳŜ ƭŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ƴŜ ǎŜ ƭƛƳƛǘŜƴǘ Ǉŀǎ ǉǳΩŀǳȄ 
ǇǊƛǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ŜȄƛǎǘŀƴǘŜǎΣ Ƴŀƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ł ǘƻǳǘ ŀǉǳƛŦŝǊŜ ŘŜ ōƻƴƴŜ ǉǳŀƭƛǘŞΦ [Ŝǎ ŜǎƪŜǊǎ ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-
TŞƳƛǎŎŀƳƛƴƎǳŜ ŀǾŀƛŜƴǘ ŀƭƻǊǎ ŞǘŞ ƳŜƴǘƛƻƴƴŞǎ Ł ǘƛǘǊŜ ŘΩŜȄŜƳǇƭŜΦ 
 
Restait à savoir à qui revenait ce rôle de protection. Certains évaluaient que la transmission de 
ŎŜ ǇƻǳǾƻƛǊ ŀǳȄ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ƻǳ ŀǳȄ aw/ Şǘŀƛǘ ŘŞŎƻƴǎŜƛƭƭŞŜΦ tƻǳǊ ŘŜǎ ǉǳŜǎǘƛƻƴǎ ŘΩǳƴƛŦƻǊƳƛǘŞ 
ŘΩŀŎtions, et surtout pour mieux arrimer la protection des eaux souterraines à celle des eaux de 
surface, le gouvernement était le mieux positionné pour émettre des balises claires. La 
ŎƻƴŎƭǳǎƛƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜ Ŧǳǘ ǉǳŜ ƭŜ ƳƛŜǳȄ ǎŜǊŀƛǘ ŘΩƛƴǘŞƎǊŜǊ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ souterraines à la 
gestion par bassins versants.  
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2.4.1.4 [Ŝǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue au BAPE 

 
En mars 1999, la Commission Beauchamp a tenu une audience publique en Abitibi-
Témiscamingue afin de rencontrer les citoyens et de définir les préoccupations régionales18. 
Cette année-là, 64% des habitants de la région étaient alimentés en eaux souterraines. La région 
ŎƻƳǇǘŀƛǘ ŀƭƻǊǎ ŘŜǳȄ Ǉǳƛǘǎ ŘŜ ŎŀǇǘŀƎŜ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ǎƻǳǊŎŜ ǳǘƛƭƛǎŞŜ Ł ŘŜǎ Ŧƛƴǎ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜǎ Řŀƴǎ ƭŀ 
MRC ŘΩ!ōƛǘƛōƛ Ŝǘ ǘǊƻƛǎ ǳǎƛƴŜǎ ŘΩŜƳōƻǳǘŜƛƭƭŀge situées dans les MRC ŘΩAbitibi, Rouyn-Noranda et 
Vallée-de-ƭΩhǊ ǊŜǎǇŜŎǘƛǾŜƳŜƴǘΦ [Ŝǎ ŎƛǘƻȅŜƴǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŀǾŀƛŜƴǘ ŀƭƻǊǎ ŜȄǇƻǎŞ ǘǊƻƛǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ 
ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ƭƛŞǎ Ł ƭΩŜŀǳ Řƻƴǘ ŘŜǳȄ ŎƻƴŎŜǊƴŀƛŜƴǘ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ : 
 

 Les parcs à résidus miniers 

 La préséance de la Loi sur les mines Ŝǘ ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ 

 [ŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ŘΩŜŀǳ ŘŜǎ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊǎ 
 
[ΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƭŜ ǇǊƻōƭŝƳŜ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ 
eaux usées des résidences isolées dans la plaine argileuse et la contamination des puits privés à 
proximité de sites miniers étaient des points qui avaient également été abordés. 
 

2.4.1.5 tǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ŎƻƴŎƭǳǎƛƻƴǎ Řǳ .!t9 ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ 

 
5ŀƴǎ ǎƻƴ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ƭΩŀƴ нллл όǊŀǇǇƻǊǘ N°142), la Commission Beauchamp a émis un certain 
nombre de recommandations destinées au gouvernement. 
 
À court terme : 
 
S Apporter une série de modifications au wŝƎƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΣ ƭŜǎ ƴƻǊƳŜǎ ŘΩŀƭƻǊǎ 

étant désuètes, les efforts du gouvernement étant retardés par la résistance des 
municipalités pour des raisons essentiellement financières 

 
S Approuver le projet de politique de protection et de conservation des eaux souterraines 

et édicter la réglementation afférente, en soumettant toutefois les projets de captation 
supérieurs à 75 m3κƧƻǳǊ Ł ƭŀ ǇǊƻŎŞŘǳǊŜ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŜȄŀƳŜƴ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ǎǳǊ 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ 

 
S !ǇǇƻǊǘŜǊ ǳƴŜ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜ ŀǳ ǎǘŀǘǳǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ǇƻǳǊ Ŝƴ ŦŀƛǊŜ ǳƴŜ res 

communis ŀǳ ƳşƳŜ ǘƛǘǊŜ ǉǳŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ 
 
S Prolonger la Loi visant la préservation des ressources en eau, une loi qui interdit le 
ǘǊŀƴǎŦŜǊǘ ƳŀǎǎƛŦ ƘƻǊǎ vǳŞōŜŎ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Ŝǘ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΦ  

 
S Créer immédiatement un comité ayant pour mandat de mettre en place la gestion à 
ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜǎ ōŀǎǎƛƴǎ ǾŜǊǎŀƴǘǎΦ 

 
S vǳŜ ƭŜ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ Ŝƴ ŎƻƭƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭŜ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ!ƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ 
ŘŜǎ tşŎƘŜǊƛŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜǎ Ŝǘ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ŎƻƴŎŜǊƴŞǎΣ 
ǇǊƻŎŝŘŜ Ł ǳƴŜ ǊŞǾƛǎƛƻƴ ƳŀƧŜǳǊŜ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŀŦƛƴ ŘŜ 
ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘΩǳƴŜ ƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ 

                                                           
18 aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ мфффŀΦ tƻǊǘǊŀƛǘ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue, région administrative 08, 25 p. 
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À moyen terme : 
 
S !ŘƻǇǘŜǊ ǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ŀȄŞŜ ǎǳǊ ǘǊƻƛǎ ǊŞŦƻǊƳŜǎ Υ ǳƴŜ 

meilleure intégration des décisions gouvernemenǘŀƭŜǎ ǇŀǊ ƭŀ ŘŞǎƛƎƴŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ƳƛƴƛǎǘǊŜ 
ŘΩ;ǘŀǘ ŀǳȄ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ Ŝƴ Ŝŀǳ Ŝǘ ŀǳȄ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎΤ ǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ƛƴǘŞƎǊŀƴǘ 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜǎ ōŀǎǎƛƴǎ 
versants; la création de Bassin Versant Québec Ŝǘ ŘΩǳƴ /ƻƴǎŜƛƭ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ 
aquatiques 

 
S Adopter une loi-ŎŀŘǊŜ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ǉǳƛ ŎƭŀǊƛŦƛŜǊŀƛǘ ƭŜ ǎǘŀǘǳǘ 
ƧǳǊƛŘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ 

 
S Mettre en place un système de redevances sur les prélèvements dΩŜŀǳ Ŝǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊŜƧŜǘǎ 

 
S CŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘŜ ƭŀ ƳŀƞǘǊƛǎŜ ŘΩǆǳǾǊŜ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŀ 
ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝǘ ǎǳǊ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ 

 
 

2.4.2 tƻƭƛǘƛǉǳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 
 
La réponse du gouvernement arriva deux ans plus tard, en 2002 sous forme de la Politique 
ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ (PNE). Cette politique est structurée autour de 57 engagements regroupés 
sous cinq orientations majeures :  
 

1)  ǊŞŦƻǊƳŜǊ ƭŀ ƎƻǳǾŜǊƴŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Τ 
2)  implanter la gestion intégrée du St-Laurent ;  
3)  protéƎŜǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ Τ 
4)  ǇƻǳǊǎǳƛǾǊŜ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘΩŜŀǳΤ 
5)  ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǊŞŎǊŞƻǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ǊŜƭŀǘƛǾŜǎ Ł ƭΩŜŀǳΦ 

 
Les orientations 1, 3 et 4 sont particulièrement pertiƴŜƴǘŜǎ Ł ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Ŝƴ 
Abitibi-Témiscamingue.  
 
Orientation 1 Υ ǊŞŦƻǊƳŜǊ ƭŀ ƎƻǳǾŜǊƴŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ  
 
{ƻǳǎ ŎŜǘǘŜ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴΣ ƭŜ ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ Řǳ vǳŞōŜŎ ǎΩŜƴƎŀƎŜŀƛǘ Ł ŜƴǘǊŜǇǊŜƴŘǊŜ ǳƴŜ ǊŞǾƛǎƛƻƴ Řǳ 
ŎŀŘǊŜ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ Ł ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ la gestion par bassin versant, à développer les 
ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ όǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ Ł ŜƴǘǊŜǇǊŜƴŘǊŜ ǳƴ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘǎ ŀǉǳƛŦŝǊŜǎ Řǳ 
vǳŞōŜŎ ŀŦƛƴ ŘΩŀŎǉǳŞǊƛǊ ŘŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ Ǉƭǳǎ ŀŘŞǉǳŀǘŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƴǘƛǘŞ Ŝǘ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ŜŀǳȄ 
souterraines), et à instaurer des instruments économiques pour la gouvernance, 
essentiellement via une approche utilisateur-payeur et pollueur-payeur. À ce titre, le 
ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ ǊŜŎƻƴƴŀƛǎǎŀƛǘ ƭŀ ŎƻƴǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜǎ ŎƛǘƻȅŜƴǎ ǇƻǳǊ ŀǾƻƛǊ ŀŎŎŝǎ Ł ƭΩŜŀǳ 
potable et Ł ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ƭŀ ŦƛǎŎŀƭƛǘŞ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜΣ ŎŜ ǉǳƛ ƭŜǎ ŜȄŎƭǳŀƛǘΣ 
ǎŜƭƻƴ ƭŜ ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ ŘΩŀƭƻǊǎΣ Řǳ ǊŞƎƛƳŜ ŘŜǎ ǊŜŘŜǾŀƴŎŜǎΦ 
 
Orientation 3 Υ ǇǊƻǘŞƎŜǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ  
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Sous cette orientation, le gouvŜǊƴŜƳŜƴǘ Řǳ vǳŞōŜŎ ǎΩŜƴƎŀƎŜŀƛǘ Ł ǎƻǳǘŜƴƛǊ ƭŀ ƳƛǎŜ ŀǳȄ ƴƻǊƳŜǎ 
ŘŜ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝǘ Ł ǇǊŞǇŀǊŜǊΣ 
ŀǾŀƴǘ нллпΣ ǳƴŜ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘŜ ŎŀǇǘŀƎŜ ŘΩŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΦ  
 
Orientation 4 Υ ǇƻǳǊǎǳƛǾǊŜ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘΩŜŀǳ 
 
{ƻǳǎ ŎŜǘǘŜ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴΣ ƭŜ ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ Řǳ vǳŞōŜŎ ǎΩŜƴƎŀƎŜŀƛǘ Ł ƛƴǘŜƴǎƛŦƛŜǊ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ 
ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ Ŝƴ ŀǘǘŜƛƎƴŀƴǘ ŀǾŀƴǘ нлмл ǳƴ Şǘŀǘ ŘΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ ǉǳŀƴǘ Ł ƭŀ Ŏŀpacité de 
ǎǳǇǇƻǊǘ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ŘŜǎ ǎƻƭǎΣ Ŝǘ Ł ŞǘŜƴŘǊŜ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭ Ŝƴ ŞǘŜƴŘŀƴǘ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ 
du Programme de réduction des rejets industriels (PRRI) et en poursuivant la restauration des 
parcs de résidus miniers. Du côté municipal, le gouverƴŜƳŜƴǘ ǎΩŜƴƎŀƎŜŀƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ł 
ŎƻƳǇƭŞǘŜǊ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭ Ŝǘ Ł ŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ǇŞǊŜƴƴƛǘŞ ŘŜǎ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜǎΣ 
par exemple en incitant les municipalités à atteindre un taux de renouvellement de leurs 
réseaux de 1% par année avant 2012. 
 
 

2.4.3 Biƭŀƴ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 
 

2.4.3.1 Bilan général 

 
5ŜǇǳƛǎ ǎƻƴ ƭŀƴŎŜƳŜƴǘΣ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǎǳƛǾƛŜ ǇŀǊ ŘŜǎ 
bilans annuels, le dernier étant celui de 2007-2008. Un bilan synthèse 2003-2007 a également 
été publié. À la fin de 2007, près de la moitié des 57 engagements de la politique (27) avaient 
été pris en charge par le MDDEP. Le Ministère des Affaires municipales, des Régions et de 
ƭΩhŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ όMAMROT) et le MAPAQ suivaient avec 14 et 5 engagements leur 
étant attribués respectivement. 
 
En mars 2008, voici le bilan que dressait le gouvernement du Québec : 
 
S 68 % des actions issues des 57 engagements de la PNE ŞǘŀƛŜƴǘ Ŝƴ ŎƻǳǊǎΣ мл ҈ ƴΩŀǾŀƛŜƴǘ Ǉŀǎ 
Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘǳǊŀƴǘ ƭΩŀƴƴŞŜ et 22 % étaient complétées;  

 
S 1 752 ETC (Équivalent temps complet) ont contribué, de manière directe ou indirecte, à la 
ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ƭŀ tb9Τ  

 
S ƭŜǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ ǘƻǘŀƭŜǎ ǎΩŞƭŝǾŜƴǘ Ł мΣлп DϷΦ /ŜǘǘŜ ǎƻƳƳŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘ ƭŜǎ ŀƛŘŜǎ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜǎ 

accordées en subventions et en contrats ainsi que les salaires et frais de fonctionnement.  
 
9ƴ ǎŜ ōŀǎŀƴǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ŀȄŜǎ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴΣ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ŎŜǳȄ ŘŜǎ ǘǊƻƛǎ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ 
mentionnées précédemment, on constate que les efforts en ressources financières entre 
novembre 2002 et mars 2008 ont été répartis de la façon suivante :  
 

   0,37 M$  ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŞǾƛǎƛƻƴ Řǳ ŎŀŘǊŜ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜ ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭΩŜŀǳ 
  16,24 M$  pour la gestion par bassin versant 
  10,52 M$  ǇƻǳǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ 
   0,32 M$  ǇƻǳǊ ƭΩƛƴǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴ ŘΩƛƴǎǘǊǳƳŜƴǘǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎ 

 
 278,01 M$  ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ 

 

Orientation 1 

Orientation 3 
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 197,49 M$  ǇƻǳǊ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 
   3,29 M$  ǇƻǳǊ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭ 
 134,09 M$  ǇƻǳǊ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭ 
 369,80 M$  pour les infrastructures munƛŎƛǇŀƭŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘΩŜŀǳ 

 

2.4.3.2 wŞǾƛǎƛƻƴ Řǳ ŎŀŘǊŜ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜ ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭΩŜŀǳ 

 
Les travaux préliminaires de révision ont débuté en 2004, et en 2005, la Loi sur la qualité de 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ était modernisée. 2007-2008 a été marquŞŜ ǇŀǊ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ ǇǊƻƧet de Loi 
affirmant le caractère collectif des ressources en eau et visant à renforcer leur protection. Cette 
loi a été adoptée le 11 juin 2009. 9ƭƭŜ ŎƻƴŦƛǊƳŜ ƭŜ ǎǘŀǘǳǘ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŎƻƳƳŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ 
collective, partie intégrante du patrimoine commun de la nation québécoise. La loi définit 
ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǊŝƎƭŜǎ ŘŜ ƎƻǳǾŜǊƴŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ōŀǎŞŜǎ ǎǳǊ ǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ intégrée et concertée à 
ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜǎ ōŀǎǎƛƴǎ ǾŜǊǎŀƴǘǎ Ŝǘ ǇǊŜƴŀƴǘ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŜǎ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜΦ [Ŝ 
ǊŞƎƛƳŜ ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǊŞǾƛǎŞ ŀŦƛƴ ŘΩŀŎŎƻǊŘŜǊ ƭŀ ǇǊƛƻǊƛǘŞ ŀǳȄ 
besoins de la population.  
 
Finalement, cette loi intègre dans la [ƻƛ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ƭΩƛƴǘŜǊŘƛŎǘƛƻƴ ŘŜǎ 
ǘǊŀƴǎŦŜǊǘǎ ŘΩŜŀǳ ƘƻǊǎ vǳŞōŜŎ ǉǳƛ ǎŜ ǘǊƻǳǾŀƛǘ ŀǳǇŀǊŀǾŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ Loi visant la préservation des 
ressources en eau.  
 

2.4.3.3 Gestion par bassin versant 

 
En 2007-2008, le MDDEP a terminé une première tournée régionale des organismes de bassin 
versant (OBV). Sur les 33 OBV alors existants, 12 avaient fait parvenir leur plan directeur ŘŜ ƭΩŜŀǳ 
(PDE) au MDDEP et quatre avaient été officiellement approuvés par le gouvernement. La gestion 
ƛƴǘŞƎǊŞŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇŀǊ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ όDL9.±ύ était encore en développement, et à terme, le 
MDDEP souhaitait ǉǳŜ ƭŜǎ пл ȊƻƴŜǎ ǉǳΩƛƭ ŀvait délimitées soient représentées par 40 OBV. Deux 
OBV ǾƛŜƴƴŜƴǘ ǘƻǳǘ ƧǳǎǘŜ ŘΩşǘǊŜ ŦƻƴŘŞǎ en région, ƭΩh.± !ōƛǘƛōƛ-Jamésie au Nord couvrant les 
ōŀǎǎƛƴǎ ǾŜǊǎŀƴǘǎ ŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ bƻǘǘŀǿŀȅΣ IŀǊǊƛŎŀƴŀ Ŝǘ !ōƛǘƛōƛ ǉǳƛ ǎΩŞŎƻǳƭŜƴǘ ǾŜǊǎ ƭŀ .ŀƛŜ WŀƳŜǎ Ŝǘ 
ƭΩh.± Řǳ ¢ŞƳƛǎŎŀƳƛƴƎǳŜ au Sud couvrant les affluents de la rivière des Outaouais. 
 

2.4.3.4 Inventaire des aquifères québécois 

 
En 2005-2006, le MDDEP avait ǘŜǊƳƛƴŞ ƭŀ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘŜ ƭΩŀǉǳƛŦŝǊŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴt de la 
rivière Châteauguay et avait ǇǳōƭƛŞ ǎŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ǎƻǳǎ ŦƻǊƳŜ ŘΩŀǘƭŀǎ ǘƘŞƳŀǘƛǉǳŜ Ŝƴ mars 2006. En 
2006-2007, le MDDEP a collaboré activement au tǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝƴ Ŝŀǳ 
Canada-Québec όt!9/vύΣ Řƻƴǘ ƭŜ ǾƻƭŜǘ о ǎǳōǾŜƴǘƛƻƴƴŜ ƭŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩŀǉǳƛŦŝǊŜǎ 
Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŀŦƛƴ ŘΩŜƴ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ et garantir un approvisionnement 
aux agriculteurs. Huit projets de cartographie hydrogéologique couvrant une superficie totale de 
5 200 km2 devaient être complétés avant mars 2008. 
 
[ΩƛƴŘƛŎŀǘŜǳǊ ŘŜ ǎǳƛǾƛ ǇƻǳǊ ŎŜǘ ŜƴƎŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ƭŜ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ ŘŜǎ ōŀǎǎŜǎ ǘerres du St-Laurent 
couvert par un programme de cartographie. De 19% à la fin du projet Châteauguay, cet 
indicateur passa à 25% en mars 2008. Le MDDEP travaille actuellement à définir un nouvel 
indicateur qui engloberait tout le territoire de la province. 
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En 2007-2008, le MDDEP a poursuivi sa collaboration au PAECQ et les huit projets de 
cartographie hydrogéologiques ont été complétés. Trois autres projets ont été subventionnés 
pour 2008-2009. Le ministère finance également la mise à jour de la cartographie du 
Quaternaire du bassin de la rivière St-François.  
 
Dans le discours du budget 2008-2009, le gouvernement a annoncé la création du Bureau des 
ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ŘŜ моΣр aϷ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ Řƻƴǘ ƭŀ 
majorité sera consacrée aux eaux souterraines.  
 
Cinq projets d'acquisition de connaissance sur les eaux souterraines (PACES) sont en 
fonctionnement depuis 2009-2010, en Mauricie, dans le Centre-du-Québec, au Saguenay-Lac-
Saint-Jean, en Montérégie-Est et en Abitibi-Témiscamingue. 
 

2.4.3.5 LƴǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴ ŘΩƛƴǎǘǊǳƳŜƴǘǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎ 

 
Dans ce domaine, les premiers pas ont été effectués en 2007-нллуΣ ŀǾŜŎ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴ 
ŎƻƳƛǘŞ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ ŀŦƛƴ ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŜǊ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ǇǊŜƳƛŜǊǎ ǇǊŞƭŜǾŜǳǊǎΣ ǎƻƛǘ 
ceux qui prélèvent directement la ressource eau. !ǾŜŎ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ Ŧƛƴ ŀƻǶǘ нллф Řǳ règlement sur 
ƭŀ ŘŞŎƭŀǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘǎ ŘΩŜŀǳ, tous les premiers préleveurs de 75 m3/jour et plus 
doivent soumettre depuis le printemps 2010 une déclaration annuelle de prélèvement. Cette 
déclaration doit ǎǇŞŎƛŦƛŜǊ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜǎ ŘŜ ŎŀǇǘŀƎŜǎΣ ƭŜǳǊǎ Ǉƻǎƛǘƛƻƴǎ Ŝǘ ƭŜǳǊǎ ŘŞōƛǘǎΦ [Ŝǎ 
ǇǊŜƳƛŜǊǎ ǇǊŞƭŜǾŜǳǊǎ ǎƻƴǘ ǘƻǳǎ ŎŜǳȄ ǉǳƛ ǎΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƴǘ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ Ł ƭŀ ǎƻǳǊŎŜΦ tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ 
ƭŀ ±ƛƭƭŜ ŘΩ!Ƴƻǎ Ŝǘ ƭΩǳǎƛƴŜ ζ Eaux Vives Water Inc. » sont des premiers préleveurs, alors que 
« Belgh Brass η ǉǳƛ Ŝǎǘ ŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŞŜ ǇŀǊ ŀǉǳŜŘǳŎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭ ŀƳƻǎǎƻƛǎ ƴΩŜƴ Ŝǎǘ Ǉŀǎ ǳƴΦ  
 
Un projet de règlement sur la redevance exigible pour l'utilisation de l'eau est également à 
ƭΩŞǘǳŘŜ Ŝƴ Ƴŀƛ Ŝǘ Ƨǳƛƴ нлмлΦ À la base, ce règlement contient plusieurs points très intéressants : 
 
S Art1, 4: le règlement vise tous les utilisateurs de 75m3j-1, pas seulement les premiers 

préleveurs 
S Art2: « !ǳȄ Ŧƛƴǎ Řǳ ǇǊŞǎŜƴǘ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘΣ Ŝǎǘ ŀǎǎƛƳƛƭŞŜ Ł ǳƴŜ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǘƻǳǘŜ 

action viǎŀƴǘ ƭΩŀōŀƛǎǎŜƳŜƴǘ ƻǳ ƭŀ ŘŞǊƛǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ » 
S Art10: Les taux sont indexés chaque année en fonction du taux de variation des indices 

des prix à la consommation au Canada 
S Art12: Les redevances, intérêts et pénalités sont versés au Fonds Vert aǳȄ Ŧƛƴǎ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ 
ƭŀ ƎƻǳǾŜǊƴŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

S !ǊǘмсΥ {ΩŀǇǇƭƛǉǳŜ Ł ŎƻƳǇǘŜǊ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ нлмм όǇǊŜƳƛŜǊǎ ǾŜǊǎŜƳŜƴǘǎ ŀǾŀƴǘ ƭŜ ом ƳŀǊǎ 
2012) 

 
Deux taux sont proposés par le MDDEP. Un premier taux, fixé à 70 $ pour chaque million de 
litres d'eau prélevé (0,07 $ m-3), sera imposé aux industries qui utilisent l'eau comme 
composante de leur produit. Un second taux, fixé à 2,50 $ pour chaque million de litres d'eau 
prélevé (0,0025 $ m-3), sera imposé aux industries qui utilisent l'eau dans leur processus de 
production et qui retournent donc la majeure partie de la ressource utilisée dans l'écosystème. 
Une liste complète des activités soumises à cette redevance est disponible en annexe 3.  
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2.4.3.6 tǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ 

 
.ƛŜƴ ǉǳΩǳƴŜ ǊŜǾǳŜ ŘŜ ƭƛǘǘŞǊŀǘǳǊŜ ŀƛǘ ŞǘŞ ŎƻƳǇƭŞǘŞŜ Ł ŎŜ ǎǳƧŜǘΣ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ stratégie 
ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘŀƭŜ ǎǳǊ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘŜ ŎŀǇǘŀƎŜ ŘΩŜŀǳ est suspendue depuis 2006 et 
ǎŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Ŝƴ ǎŜǊŀ ǊŜǘŀǊŘŞŜ ŘΩŀǳǘŀƴǘΦ 
 

2.4.3.7 Assainissement agricole 

 
[Ŝǎ ŀŎǘƛƻƴǎ Ǿƛǎŀƴǘ ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎƻƴǘ Ŝƴ Ƴŀjorité réalisées grâce au programme 
Prime Vert du MAPAQ. Ce programme a pour objectif de soutenir les exploitations agricoles afin 
ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǇǳƛǎǎŜƴǘ ǎŜ ŎƻƴŦƻǊƳŜǊ Ł ƭŀ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ Ŝǘ ŀŘŀǇǘŜǊ ƭŜǳǊ ǎȅǎǘŝƳŜ 
de production en vue de la conservation des ressources. Par exemple :  
S En 2007-2008, 8 357 producteurs agricoles étaient membres des clubs-conseils en 

agroenvironnement (CCAE); 
S 100% des producteurs avaient envoyé leur bilan de phosphore au MAPAQ; 
S tƻǳǊ ун҈ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ ƭΩŜƴǘǊeposage des fumiers était conforme à la 

réglementation (Règlement sur les exploitations agricoles); 
S Du côté des piscicultures, seulement 4 entreprises avaient adhéré à la Stratégie de 
ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜ ŘŜ ƭΩŀǉǳŀŎǳƭǘǳǊŜ Ŝƴ Ŝŀǳ ŘƻǳŎŜ ŀǳ vǳŞōŜŎ (STRADDAQ), alors 
ǉǳŜ ƭŜ a559t ǎƻǳƘŀƛǘŜ Ŝƴ ǊŜŎǊǳǘŜǊ пт ŘΩƛŎƛ нлмп όpiscicultures de 5 tonnes et plus). 

 

2.4.3.8 Assainissement industriel 

 
WǳǎǉǳΩŜƴ нллуΣ ƭŜ programme de réduction des rejets industriels (PRRI) était appliqué à deux 
secteurs, soient ceux des pâtes et papiers Ŝǘ ŘŜ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ ƳƛƴŞǊŀƭŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ 
transformation des métaux sur un total de cinq secteurs visés à long terme. Le prochain secteur 
ǾƛǎŞ ǇŀǊ ƭŜ twwL ǎŜǊŀ ŎŜƭǳƛ ŘŜ ƭŀ ŎƘƛƳƛŜ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜ Ŝǘ ƛƴƻǊƎŀƴƛǉǳŜΦ " ƭŀ Ŧƛƴ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ нллт, tous 
les établissements du secteur des pâtes et papiers avaient reçu leur première attestation 
ŘΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ мм ŀǾŀƛŜƴǘ ǊŜœǳ ƭŀ ŘŜǳȄƛŝƳŜΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ŘŜǎ ŞǘǳŘŜǎ Ŝƴ ǾǳŜ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭŀ 
contamination des eaux de ruissellement et des eaux souterraines sur le site des usines sont 
aussi demandées selon les cas. 
 
(Extrait intégral du .ƛƭŀƴ ǎȅƴǘƘŝǎŜ ǎǳǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ нлло-
2007, p. 25) : 
 
9ƴ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŀ ǊŜǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŀǊŎǎ Ł ǊŞǎƛŘǳǎ ƳƛƴƛŜǊǎ ǊŞǘǊƻŎŞŘŞǎ Ł ƭΩ;ǘŀǘΣ ŎŜƭƭŜ-ci était 
pratiquement terminée au 31 mars 2008 (98 % des aires restaurées). Le Ministère des 
Ressources naturelles et de la Faune (MRNF) ǇƻǳǊǎǳƛǘ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ŘŜ ǎǳƛǾƛ 
ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭ ǊŜǉǳƛǎ ŀŦƛƴ ŘŜ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘŜ ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŘŜǎ ƳŞǘƘƻŘŜǎ ŘŜ ǊŜǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴ 
appliquées dans ces sites. Par ailleurs, le MRNF a maintenu son appui aux travaux de la chaire 
industrielle Conseil de recherche en sciences naturelles et en génie du Canada (CRSNG-Poly-
UQAT) en environnement et gestion des rejets miniers (renouvellement du mandat ƧǳǎǉǳΩŜƴ 
2011). Le MRNF participe aussi au programme de recherche Neutralisation des eaux de drainage 
Řŀƴǎ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƳƛƴƛŜǊ όb959aύΣ Ŝƴ ŎƻƭƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭΩAssociation minière du Canada, 
Ressources naturelles Canada et Environnement Canada.  
 

fin de ƭΩŜȄǘǊŀƛǘ 
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À titre indicatif, le professeur .Ǌǳƴƻ .ǳǎǎƛŝǊŜΣ ǇǊƻŦŜǎǎŜǳǊ Ł ƭΩ¦v!¢ Ŝǎǘ ƭΩǳƴ ŘŜǎ ŘŜǳȄ cotitulaires 
de la Chaire industrielle CRSNG Polytechnique-UQAT ǎǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŜƧŜǘǎ 
miniers. Il est également important de mentionner que plusieurs parcs à résidus de la région 
ǎƻƴǘ ŘŜƳŜǳǊŞǎ ƻǊǇƘŜƭƛƴǎ Ŝǘ ǉǳŜ ƭŀ ǊŞǘǊƻŎŜǎǎƛƻƴ Ł ƭΩ;ǘŀǘ ŘŞǇŜƴŘ ƭŜ Ǉƭǳǎ ǎƻǳǾŜƴǘ ŘŜǎ ŦƻƴŘǎ Řƻƴǘ ƭŜ 
ministère dispose. 
 

2.4.3.9 Assainissement municipal 

 
Les principaux engagements de la tƻƭƛǘƛǉǳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ reliéǎ Ł ƭΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭ 
ǊŜƭŝǾŜƴǘ Řǳ a!awh¢Φ [ΩŀƛŘŜ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜ ŘŜǎǘƛƴŞŜ Ł ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘǎ ŘΩŞƎƻǳǘǎ Ŝƴ ǘŜƳǇǎ 
de pluie a surtout été versée à la Ville de Québec, et en moindre proportion aux villes de 
Montréal et de Laval. Pour ce qui est de lΩŀǎǎŀƛƴƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŘŜǎ ǇŜǘƛǘŜǎ 
municipalités, 66 % des municipalités visées ont été subventionnées pour éliminer les rejets 
ŘΩŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όŀǳ ом ƳŀǊǎ нллтύΦ tƭǳǎƛŜǳǊǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ 
ŘΩ!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue ont bénŞŦƛŎƛŞ ŘŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘŜ ǊŜƴƻǳǾŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ŘΩŞƎƻǳǘǎ 
(voir section 3.4.4). Finalement, des modifications ont été apportées, en décembre 2005, au 
règlement sur le traitement des eaux usées des résidences isolées (Q-2, r.8). En Abitibi-
Témiscamingue, un chantier spécifique a été tenu à ce sujet, et les résultats ont été publiés en 
décembre 2008 dans un rapport du MDDEP19. 
 

2.4.3.10 Infrastructures municipales et ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘΩŜŀǳ 

 
WǳǎǉǳΩŁ ƳŀƛƴǘŜƴŀƴǘΣ ƭŀ ǇƭǳǇŀǊǘ ŘŜǎ ŜŦŦƻǊǘǎ Řǳ a!awh¢ Řŀƴǎ ŎŜ ŘƻƳŀƛƴŜ ont été consacrés au 
ǊŜƴƻǳǾŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻƴŘǳƛǘŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝǘ ŘΩŞƎƻǳǘǎΦ !ǳ ом ƳŀǊǎ нллуΣ ƭŜ a!awh¢ ŀǾŀƛǘ 
ŀǇǇǊƻǳǾŞ ƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŘŜ нос ŘŜǎ пфн ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ǉǳƛ ƭǳƛ Ŝƴ ƻƴǘ ǎƻǳƳƛǎ ǎǳǊ ŜƴǾƛǊƻƴ 
630 municipalités qui auront des travaux de renouvellement de leuǊǎ ŎƻƴŘǳƛǘŜǎ ŘΩŜŀǳ Ł 
ŜŦŦŜŎǘǳŜǊ Ŝƴ ǇǊƛƻǊƛǘŞΦ tƻǳǊ ƭΩŀƴƴŞŜ нллт-2008, le taux annuel de renouvellement des réseaux 
ƳǳƴƛŎƛǇŀǳȄ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝǘ ŘϥŞƎƻǳǘ Şǘŀƛǘ ŘŜ лΣс Ł лΣт҈Σ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŜ ǘŀǳȄ ǾƛǎŞ ǇƻǳǊ нлмн Ŝǎǘ ŘŜ 
1%. Le MAMROT et le MDDEP ont élaboré des outils pour suivre respectivement la performance 
ŘŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜǎ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΦ Au 31 mars 2008, 
рс ŦƛŎƘŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ǊŜƭŀǘƛǾŜǎ ŀǳ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ ƻǳ 
des eaux usées avaient été publiées. Par contre, la 3ème édition du Répertoire des projets 
ŘΩŜȄǇŞǊƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ, subventionnés dans le cadre du programme 
Travaux d'infrastructures Canada-QuébecΣ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŜƴŎƻǊŜ ŞǘŞ ǇǳōƭƛŞŜΦ 
 
 

2.4.4 Documents et rapports techniques (MDDEP, 2009) 
 
[Ŝ a559t Ŝǎǘ ŎƘŀǊƎŞ ŘŜ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ [ƻƛ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ, de même que 
ŘŜ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘǎ ŀǘǘŜƴŀƴǘǎ ŀȅŀƴǘ ǘǊŀƛǘ ŀǳȄ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎΦ !ǳ ŎƻǳǊǎ 
des années, le ministère a également émis un certain nombre de guides, destinés non 
seulement aux autorités municipales, mais également aux concepteurs, aux propriétaires de 

puits privés, aux agriculteurs, et aux employés du MDDEP chargé de la vérification de 
ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜƴŎŀŘǊŜƳŜƴǘǎ ƭŞƎŀǳȄ. Ces guides peuvent être trouvés sur le site Internet du 
MDDEP. 
 
                                                           
19 MDDEP. 2008. Traitement et disposition des eaux usées en sols de faible perméabilité. Déroulement du chantier Abitibi-
¢ŞƳƛǎŎŀƳƛƴƎǳŜ Ŝǘ ǇŜǊŦƻǊƳŀƴŎŜ ŘŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ Ƴƛǎ Ł ƭΩŜǎǎŀƛ. 145 p.  
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Deux Guides méthodologiques pour la caractérisation des aquifères : 
 

S Guide méthodologique pour la caractérisation des aquifères granulaires de surface 
 
S Guide méthodologique pour la caractérisation des aquifères en roches sédimentaires 

fracturées 
 
Ces deux guides méthodologiques complémentaires proposent une approche systématique de 
caractérisation des aquifères québécois. Les deux guides ont été rédigés lors de deux projets 
pilotes menés respectivement dans les secteurs du piémont laurentien et des Basses-
Laurentides. 
 
S Guide technique de suivi de la qualité des eaux souterraines (GTSQES) 20 
[ΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ŎŜ ƎǳƛŘŜ Ŝǎǘ ŘŜ ǇǊƻǇƻǎŜǊ ǳƴ ǇǊƻǘƻŎƻƭŜ Ǝƭƻōŀƭ ŘŜ ǎǳƛǾƛ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ŜŀǳȄ 
souterraines, inŎƭǳŀƴǘ ǳƴŜ ƳŞǘƘƻŘŜ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜǎ statistiques des résultats ainsi que 
ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜǎ ǇǊŞŎƛǎΦ Lƭ ǎΩŀŘǊŜǎǎŜ Ŝƴ ǇǊŜƳƛŜǊ ƭƛŜǳ ŀǳȄ 
concepteurs de tels programmes, souvent des employés municipaux.  

 
S Guide technique ς /ŀǇǘŀƎŜ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊaine pour les résidences isolées 

Ce guide est en une adaptation du règlement sur le captage des eaux souterraines afin 
de faciliter sa compréhension. Il vise principalement les autorités municipales afin de les 
aider à appliquer le règlement correctement.  

 
S Guide de conception des installations de production d'eau potable 
/Ŝ ƎǳƛŘŜ ŀ ŞǘŞ ŎǊŞŞ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŞŜ Ŝƴ ǾƛƎǳŜǳǊ Řǳ rŝƎƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 
potable en 2001. Il remplace les sections de la Directive 001 du MDDEP se rapportant 
ŀǳȄ ǇǊƛǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ Directive 002 portant sur le traitement de 
ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜΦ Le guide ǾƛǎŜ ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ stratégies de gestion du réseau (plutôt 
que de la source) ŀŦƛƴ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘƛǎǘǊƛōǳŞŜ ŀǳȄ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘŜǳǊǎ.  

 
S Outils de déteǊƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘΩŀƛǊŜǎ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ŎŀǇǘŀƎŜ ŘΩŜŀǳ 

souterraine 
En complément au règlement sur le captage des eaux souterraines, le MDDEP a rédigé 
ǳƴ ƎǳƛŘŜ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ Ł ƭΩǳǎŀƎŜ ŘŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ Ŝǘ ŀǳǘǊŜǎ ǳǘƛƭƛǎŀǘŜǳǊǎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ 
déterminer ƭΩŀƛǊŜ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜǎ ŀƛǊŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ōŀŎǘŞǊƛƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ ǾƛǊƻƭƻƎƛǉǳŜ 
de tout ouvrage de captage de plus de 75 m3 j-1 (voir section 2.5.5).  

 
S Guide sur les essais de pompage et leurs interprétations 

Ce document technique est destiné aux spécialistes en hydrogéologie et vise à faciliter 
notamment l'application du règlement sur le captage des eaux souterraines. De tels 
essais visent à évaluer ƭŀ ǇŜǊŦƻǊƳŀƴŎŜ ŘΩǳƴ ƻǳǾǊŀƎŜ ŘŜ ŎŀǇǘŀƎŜΣ ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ ǎƻƴ 
ƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭΩŀǉǳƛŦŝǊŜ exploité.  

 
S Rapport de forage 
[Ŝ ǇǳƛǎŀǘƛŜǊ ƻǳ ƭΩŜȄŎŀǾŀǘŜǳǊ ǉǳƛ ŎǊŜǳǎŜ ǳƴ Ǉǳƛǘǎ Řƻƛǘ ǊŞŘƛƎŜǊ ǳƴ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ŦƻǊŀƎŜ 
ŀǘǘŜǎǘŀƴǘ ƭŀ ŎƻƴŦƻǊƳƛǘŞ ŘŜ ƭΩƻǳǾǊŀƎŜ ŘŜ ŎŀǇǘŀƎŜ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜǎ Ŝǘ Ŝƴ 
transmettre une copie au propriétaire, à la municipalité et au ministre du 
DéveloppeƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜΣ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜǎ tŀǊŎǎ Řǳ vǳŞōŜŎΦ Tout rapport de 
forage comprend un essai de débit des eaux souterraines.  

                                                           
20 MDDEP. 2008a. Guide technique de suivi de la qualité des eaux souterraines (GTSQES). 
http://www.mddep.gouv.qc.ca/eau/souterraines/GTSQES/GTSQES.pdf 

http://www.mddep.gouv.qc.ca/eau/souterraines/GTSQES/GTSQES.pdf
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S Guide sur les principes d'indemnisation des producteurs agricoles relativement aux puits 

municipaux. 
Parmi les mesures de protection prescrites par le règlement sur le captage des eaux 
souterraines, certaines sont en lien direct ou indirect avec les pratiques agricoles. Lors 
ŘŜ ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘΣ un comité regroupant des représentants du ministère 
du Développement durŀōƭŜΣ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜǎ tŀǊŎǎ όa559tύΣ Řǳ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ 
ƭΩ!ƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŘŜǎ tşŎƘŜǊƛŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ όa!t!vύΣ Řǳ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜǎ !ŦŦŀƛǊŜǎ 
municipales et des Régions (MAMR), de la Fédération québécoise des municipalités 
όCvaύΣ ŘŜ ƭΩUnion des municipalités du Québec (UMQ) Ŝǘ ŘŜ ƭΩUnion des producteurs 
agricoles (UPA) a été mis sur pied. Ce comité a élaboré un guide qui définit les principes 
ŘΩƛƴŘŜƳƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜǎ ǊŝƎƭŜǎ ŘŜ ŎƻƳǇŜƴǎŀǘƛƻƴ Ł ŀǇǇƭƛǉǳŜǊ Ŝƴ ǇŀǊŜƛƭƭŜǎ ŎƛǊŎƻƴǎǘŀƴŎŜǎΦ 
Les producteurs agricoles bénéficient de ces indemnisations et compensations lorsque 
ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ƴƻǳǾŜŀǳ Ǉǳƛǘǎ ǎΩŜŦŦŜŎǘǳŜ ǇǊŝǎ ƻǳ Řŀƴǎ ǳƴ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŞƧŁ ȊƻƴŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ.  

 
 
 

2.5 Contexte témiscabitibien 
 
 

2.5.1 Portrait écologique général 
 
!ǳ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜΣ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue chevauche deux provinces tectoniques. Au 
nord de la région, la province du Supérieur est très riche en zinc, en cuivre et en or, 
particulièrement le long de la faille de Cadillac. Plus au Sud, la province de Grenville présente 
une géologie beaucoup mƻƛƴǎ ƛƴǘŞǊŜǎǎŀƴǘŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ƳƛƴƛŝǊŜΦ 
 
[ŀ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue recoupe quatre grands domaines bioclimatiques, soit 
Řǳ ǎǳŘ ŀǳ ƴƻǊŘΣ ƭΩŞǊŀōƭƛŝǊŜ Ł ōƻǳƭŜŀǳ ƧŀǳƴŜΣ ƭŀ sapinière à bouleau jaune, la sapinière à bouleau 
blanc et la pessière noire à mousses. Ces peuplements représentent la végétation 
potentiellement en équilibre avec les conditions climatiques21. 
 
" ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŎƻƴǘƛƴŜƴǘŀƭŜΣ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-¢ŞƳƛǎŎŀƳƛƴƎǳŜ ǎŜ ǎƛǘǳŜ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜ 
la forêt septentrionale au niveau 1 du Cadre écologique nord-américain établi par la Commission 
de coopération environnementale ŘŜ ƭΩAccord de libre-échange nord-américain. Sur le plan 
nationalΣ ŜƭƭŜ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜ Řŀƴǎ ƭΩécozone du bouclier boréal du cadre écologique national pour le 
CanŀŘŀΦ [Ω!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue chevauche trois provinces naturelles du Québec : 1- les 
Laurentides méridionales; 2- les basses terres ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ WŀƳŜǎ Ŝǘ о- les hautes-
terres de Mistassini22.  
 
 
 
 

                                                           
21 MRNF, Direction régionale. 2006. tƻǊǘǊŀƛǘ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭ ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue. 88 p. 
 
22 Bergeron, Y. 2000. Chapitre 2 Υ ¦ƴŜ ƘƛǎǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ. Dans Abitibi-Témiscamingue. De ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜǎ ƎƭŀŎŜǎ Ł ǳƴ 
ŦƻƛǎƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜ ǾƛŜ. Éditions Multimonde. 160 p. 
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2.5.2 Eau souterraine au roc 
 
Les eaux souterraines sont le résultat de la portion des précipitations (pluie et neige) qui 
ǎΩƛƴŦƛƭǘǊŜƴǘ Ŝƴ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊΣ ƧǳǎǉǳΩŁ ǊŜƳǇƭƛǊ ŘΩŜŀǳ toutes les fissures et tous les pores présents 
dans le sol. [ΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ǇŜǳǘ ǎŜ ǊŜǘǊƻǳǾŜǊ ǎƻǳǎ ŦƻǊƳŜ ŘΩŀǉǳƛŦŝǊŜǎ ŎƻƴŦƛƴŞǎ ƭƻǊǎǉǳŜ les eaux 
sont retenues par des couches imperméables, telle la couche argileuse qui recouvre les eskers 
aquifères, mais peut également se retrouver sous forme ŘΩŀǉǳƛŦère non-confiné dans le roc. La 
ǾƛǘŜǎǎŜ Ŝǘ ƭŀ ŘƛǊŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜ ǎol dépendent de la topographie et de la 
géologie du milieu. Les cycles de circulation des eaux souterraines sont très lents; une goutte 
ŘΩŜŀǳ ǇŜǳǘ ŦŀŎƛƭŜƳŜƴǘ ƳŜǘǘǊŜ ƧǳǎǉǳΩŁ ǳƴ ŀƴ ǇƻǳǊ ŎƻǳǾǊƛǊ ǳƴŜ ŘƛǎǘŀƴŎŜ ŘΩǳƴ ƪƛƭƻƳŝǘǊŜΦ [Ŝ ǘŜƳǇǎ 
ŘŜ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ le sol est donc généralement très long23. 
 
La région possède des eaux souterraines de bonne qualité en abondance, se consommant 
parfois sans traitement préalable ou à des coûts de traitement moindre que les eaux de surface. 
5ΩŀǳǘǊŜǎ ǇƻǊǘƛƻƴǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎƻƴǘ ŀǳȄ ǇǊƛǎŜǎ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ Ł ƭΩŀǊǎŜƴƛŎ όǾƻƛǊ 
section 2.5.7). Mais la ressource demeure largement méconnue et très peu de données sont 
ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue24. 
 
 

2.5.3 Les eskers et les moraines 
 
Les eskers et moraines qui parsèment la région sont le lègue de la dernière glaciation à avoir 
recouvert le territoire, la glaciation du Wisconsin25. Les longs rubans de sable et de gravier que 
ƭΩƻƴ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜǎ ŜǎƪŜǊǎ ǎŜ ǎƻƴǘ ƛƴƛǘƛŀƭŜƳŜƴǘ ŦƻǊƳŞǎ ǎƻǳǎ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ par les 
rivières ǎΩŞŎƻǳƭŀƴǘ sous le glacier en retrait. tƻǳǊ ŎŜ ǉǳƛ Ŝǎǘ ŘŜ ƭŀ ƳƻǊŀƛƴŜ ŘΩIŀǊǊƛŎŀƴŀΣ ŜƭƭŜΣ ǎΩŜǎǘ 
développée entre deux lobes de glace qui, en fondant, ont creusé de plus en plus le glacier vers 
le Nord, tout en alimentant une rivière de surface qui a laissé dans son lit les matériaux 
granulaires qui ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ƭŀ ƳƻǊŀƛƴŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΦ [Ŝǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
ŘŞǇƾǘǎΣ ǘŜƭ ŎŜƭǳƛ ƻōǎŜǊǾŞ Ł ƭΩŜǎǘ ŘŜ ±ŀƭ-ŘΩhǊΣ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǳƴŜ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘǊŀƧŜŎǘƻƛǊŜ Řǳ 
retrait glaciaire.  
 
En marge du glacier, les eaux de fonte se sont accumulées sur de très grandes étendues, 
emplissant ainsi la dépression isostatique causée par le poids du glacier. En Abitibi-
Témiscamingue et dans le Nord-est ontarien, ces eaux de fonte ont formé deux lacs glaciaires 
ǎǳŎŎŜǎǎƛŦǎΦ 5ΩŀōƻǊŘ όмл ллл ŀƴǎ !Φ!Φύ ƭŜ ƭŀŎ .ŀǊƭƻǿΣ ǊŜŎƻǳǾǊŀƴǘ ƭΩŀŎǘǳŜƭ ¢ŞƳƛǎŎŀƳƛƴƎǳŜΦ tƭǳǎ ǘŀǊŘ 
(8 плл ŀƴǎ !Φ!Φύ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŜ ƎƭŀŎƛŜǊ ǎΩŞǘŀƛǘ ǊŜǘƛǊŞ Ǉƭǳǎ ƭƻƛƴ ŀu Nord, le lac Ojibway est venu 
ǊŜŎƻǳǾǊƛǊ ƭΩ!ōƛǘƛōƛΦ Ces deux lacs ƎƭŀŎƛŀƛǊŜǎΣ ǉǳΩƻƴ ǇŜǳǘ ŀǊōƛǘǊŀƛǊŜƳŜƴǘ ǊŜƎǊƻǳǇŜǊ ǎƻǳǎ 
ƭΩŀǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴ .ŀǊƭƻǿ-Ojibway, étaient caractérisés par des courants beaucoup moins forts que 
ceux des rivières sous-glaciaires et interlobaires, permettant ainsi la sédimentation de particules 
beaucoup pƭǳǎ ŦƛƴŜǎΣ ƭŜǎ ŘŞǇƾǘǎ ƎƭŀŎƛƻƭŀŎǳǎǘǊŜǎ ŘΩŜŀǳ ǇǊƻŦƻƴŘŜΦ /ΩŜǎǘ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ 
argileuse témiscabitibienne a été créée, recouvrant partiellement ou totalement certains eskers 
de la région. 
 

                                                           
23 9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ /ŀƴŀŘŀΣ [Ŝ ǎƛǘŜ ǿŜō ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜΣ http://www.ec.gc.ca/WATER/f_main.html 

 
24 ObsŜǊǾŀǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue. 2007. Portrait des ressources hydriques, version intégrale. Les portraits de la région. 47 
p. 
 
25 Veillette, J. 2000. Chapitre 1 : Un roc ancien rajeuni par les glaciers. Dans Abitibi-¢ŞƳƛǎŎŀƳƛƴƎǳŜΦ 5Ŝ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜǎ Ǝƭŀces à un 
ŦƻƛǎƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘŜ ǾƛŜ. Éditions Multimonde. 160 p. 
 

http://www.ec.gc.ca/WATER/f_main.html
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[Ŝǎ ŜǎƪŜǊǎ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ŜȄŎƭǳǎƛŦǎ Ł ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue. La deǊƴƛŝǊŜ ƎƭŀŎƛŀǘƛƻƴ ǎΩŜǎǘ Ŝƴ ŜŦŦŜǘ 
étendue non seulement sur la quasi-totalité du Canada, mais aussi ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ wƻȅŀǳƳŜ-
Uni et de la péninsule scandinave et sur une large bande au nord de la Russie, descendant 
ƧǳǎǉǳΩŁ Berlin et Moscou. Ce qui distinguŜ ƭŜǎ ŜǎƪŜǊǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ŎŜǳȄ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ǇŜǳǘ 
retrouver ailleurs au Québec, par exemple en Beauce, dans la région des Appalaches ou encore 
Ł [ŀ ¢ǳǉǳŜΣ ŎΩŜǎǘ ƭŀ ŎƻǳŎƘŜ ŘŜ ǊŜŎƻǳǾǊŜƳŜƴǘ ŀǊƎƛƭŜǳǎŜ ǉǳƛ ŎƻƴŦŝǊŜ Ł ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǳƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ 
aquifère remarquable26. 
 
Sƛ ƭΩƻƴ ǘǊŀǾŜǊǎŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ ŘΩŜǎǘ Ŝƴ ƻǳŜǎǘΣ ƻƴ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜ ǳƴ ŜǎƪŜǊ orienté nord-sud 
approximativement à chaque quinze kilomètres (Fig. 7). Du côté nord, on retrouve 
successivement ƭΩŜǎƪŜǊ Řǳ ƭŀŎ tŀǊŜƴǘΣ ƭΩŜǎƪŜǊ Řǳ ƭŀŎ 5ŜǎǇƛƴŀǎǎȅΣ ƭΩŜǎƪŜǊ ŘŜ .ŀǊǊŀǳǘŜΣ ƭŀ ƳƻǊŀƛne 
interlobaire Harricana, ƭΩŜǎƪŜǊ {ǘ-Mathieu/Berry, ƭΩŜǎƪŜǊ ŘŜ [ŀǳƴŀȅΣ ƭΩŜǎƪŜǊ Řǳ ƭŀŎ aŀŎŀƳƛŎ et 
ƭΩŜǎƪŜǊ ŘŜ [ŀ {ŀǊǊŜ. Plus au Sud, on retrouve également ƭΩŜǎƪŜǊ ±ŀǳŘǊŀȅ-Joannès, ƭΩŜǎƪŜǊ Řǳ ƭŀŎ 
aŀƭŀǊǘƛŎΣ ƭΩŜǎƪŜǊ Řǳ ƭŀŎ {ŀōƻǳǊƛƴ Ŝǘ ƭΩŜǎƪŜǊ ŘŜ [ƻǳǾƛŎƻǳǊǘΦ 5ǳ côté du Témiscamingue, on 
retrouve les eskers de Nédélec, de Moffet et de Belleterre ainsi que les moraines de Roulier et 
de LaverlochèreΦ tƭǳǎƛŜǳǊǎ ŜǎƪŜǊǎ ƻǳ ǎŜŎǘƛƻƴǎ ŘΩŜǎƪŜǊǎ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŜƴŎƻǊŜ ŞǘŞ ƴƻƳƳŞǎ Ŝǘ ŜƴŎƻǊŜ 
moins étudiés.  
 
Les eskers sont associés à un couvert végétal particulier, à une grande variété de champignons 
et à des lacs glaciaires nommés « kettles ». Au fil des années, de fines particules inorganiques et 
des micro-organismes limoneux ont colmaté les parois des kettles, bloquant la décharge ce qui a 
ǇŜǊƳƛǎ ǳƴŜ ŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴ ƭƻŎŀƭŜ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΦ aŀƛǎ ŎŜǎ ƭŀŎǎ ǎƻƴǘ ŜȄǘǊşƳŜƳŜƴǘ ŦǊŀƎƛƭŜǎ Ŝǘ ƴŜ 
ŘǳǊŜƴǘ ǉǳΩŀǳǎǎƛ ƭƻƴƎǘŜƳǇǎ ǉǳŜ ƭΩƛƴǘŞƎǊƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ǇŀǊƻƛ ŘŜ ƭƛƳƻƴ Ŝǎǘ ƳŀƛƴǘŜƴǳŜΦ /ƻƳƳŜ ƭΩŜŀǳ ȅ Ŝǎǘ 
excellente, les kettles constituent un lieu privilégié pour la baignade, mais malheureusement, 
plusieurs de ces lacs se sont asséchés suite à un usage répété par des véhicules tout-terrain ou 
après que des plaisanciers aient nettoyé une partie de la plage et enlevé le limon, perforant ainsi 
la paroi étanche du lac27. 
 
Les précipitations qui sont captées par les eskers sont filtrées par des couches de sable et de 
ƎǊŀǾƛŜǊ ŘΩŞǇŀƛǎǎŜǳǊ Ŝǘ ŘŜ ŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ ǾŀǊƛŀōƭŜǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ŜȄǇƭƛǉǳŜ ǉǳŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ 
ǾŀǊƛŜ ŘΩǳƴ ŜǎƪŜǊ Ł ƭΩŀǳǘǊŜ Ŝǘ ƳşƳŜ ŜƴǘǊŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ portions nord-ǎǳŘ ŘΩǳƴ ƳşƳŜ ŜǎƪŜǊΦ 5ŀƴǎ 
ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŎŀǎΣ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŦƛƭǘǊŞŜ Ŝǎǘ ŜȄŎŜǇǘƛƻƴƴŜƭƭŜΦ [Ŝǎ ŜŀǳȄ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜǎ ŘΩ!ƳƻǎΣ .ŀǊǊŀǳǘŜ 
Ŝǘ {ŜƴƴŜǘŜǊǊŜΣ ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ ƭΩŜŀǳ ŜƳōƻǳǘŜƛƭƭŞŜ 9{Y! ƻƴǘ ƎŀƎƴŞ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǇǊƛȄ Ł ƭŀ ŎƻƳǇŞǘƛǘƛƻƴ 
internationale de Berkley Springs (ÉU) entre 2001 et 2007. 
 
 

                                                           
26 hōǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue. 2007. Portrait des ressources hydriques, version intégrale. Les portraits de la région. 47 
p. 
27 Miron, F.,Veillette, J., Gaudreau, L., Drainville, G. 2000. Abitibi-¢ŞƳƛǎŎŀƳƛƴƎǳŜΤ 5Ŝ ƭΩŜƳǇǊƛǎŜ ŘŜǎ ƎƭŀŎŜǎ Ł ǳƴ ŦƻƛǎƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ 
de vie; 10 ллл ŀƴǎ ŘΩƘƛǎǘƻƛǊŜΦ Éditions Multimonde. 160p. 
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Figure 7: Dépôts fluvio-glaciaires en Abitibi-Témiscamingue.  
Source : Groupe de recherche sur les eaux souterraines (GRES), UQAT, 2010. 
 

 
{ƛ ǳƴŜ ŎƻǳŎƘŜ ŘΩŀǊƎƛƭŜ ǊŜŎƻǳǾǊŜ ƭŜǎ ŦƭŀƴŎǎ ŘŜ ƭΩŜǎƪŜǊΣ ƭΩŜŀǳ ǎŜ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ŀƛƴǎƛ ǊŜǘŜƴǳŜ Řŀƴǎ ǳƴ 
réservoir naturel (Fig. 8). [Ŝ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŜŀǳ Řŀƴǎ ŎŜ réservoir varie selon le taux de précipitations 
(recharge) et selon le taux de pompage subi. Lorsque le niveau atteint la limite supérieure de la 
couche argileuseΣ ƭΩŜŀǳ ŞƳŜǊƎŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŦƭŀƴŎǎ ŘŜ ƭΩŜǎƪŜǊ sous forme de sources qui constituent 
dans la plaine argileuse, la tête de différents bassins versants (Fig. 9). Les eskers aquifères de la 
ǊŞƎƛƻƴ ǎŜǊǾŜƴǘ ŘŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ł ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǾƛƭƭŜǎ Ŝǘ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞs, entre autres Val-ŘΩhǊΣ 
Malartic, Senneterre, Barraute, Amos et La Sarre.  
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Figure 8: Modélisation d'une coupe transversale d'esker aquifère. La limite supérieure de la zone saturée est représentée par la ligne 
pointillée. DépeƴŘŀƳƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ Ǉƻǎƛǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǇǳƛǘǎΣ ƛƭ ǇƻǳǊǊŀ ǎΩƛƴǎŞǊŜǊ ǎƻƛǘ Řŀƴǎ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘŞŎƻǳǾŜǊǘŜ ŘŜ ƭΩŜǎƪŜǊ όtмύΣ ǎƻƛǘ Řŀƴǎ ǎŀ 
ǇƻǊǘƛƻƴ ǊŜŎƻǳǾŜǊǘŜ ŘΩŀǊƎƛƭŜ όtнύΦ [Ŝǎ Ǉǳƛǎ ŦƻǊŞǎ Řŀƴǎ ƭŀ ǇƭŀƛƴŜ ŀǊƎƛƭŜǳǎŜ ǎΩŀƭƛƳŜƴǘŜƴǘ ǎƻǳǎ ƭŀ ŎƻǳŎƘŜ ŀǊƎƛƭŜǳǎŜΣ directement au roc ou 
dans des « poches » granulaires locales (P3).  
Source : Groupe de recherche sur les eaux souterraines (GRES), UQAT, 2009. 
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Figure 9: Source émergeant sur le flanc ouest de la moraine Harricana  
Réalisation : UQAT - Groupe de recherche sur les eaux souterraines  
Sources : LƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue, GRES-UQAT, Orthophoto 1 : 15 000, MAMROT. 

 
 
Ces aquifères sont le plus souvent de volume limité, beaucoup plus limité que ne ƭΩŜǎǘ ƭΩŜŀǳ 
souterraine au roc. De plus, les eskers sont employés à ǳƴŜ ƳǳƭǘƛǘǳŘŜ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǳǎŀƎŜǎ : 
exploitation de sable et gravier, sentiers pour véhicules hors route (VHR), dépôts en tranchée, 
culture de pommes de terre, bleuetière, sans oublier que les eskers constituent un remblai 
naturel bieƴ ŘǊŀƛƴŞΦ /ΩŜǎǘ ŘƻƴŎ ǎǳǊ ŘŜǎ ŜǎƪŜǊǎ ǉǳΩƻƴ ŀ ŎƻƴǎǘǊǳƛǘ ƭŜǎ ŀŞǊƻǇƻǊǘǎ ŘŜ ±ŀƭ-ŘΩhǊΣ 
Rouyn-Noranda, La Sarre et Amos, de même que de nombreux ǎŜƎƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜ 
routière, notamment la route 109 qui relie Amos et Matagami, construite sur la moraine 
ŘΩHarricana. /Ŝǎ ǳǎŀƎŜǎ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ŎƻƳǇŀǘƛōƭŜǎ ŀǾŜŎ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŀǉǳƛŦŝǊŜ 
municipal, et plusieurs mesures doivent être prises afin ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ǇŞǊŜƴƴƛǘŞ ŘŜ la ressource 
tant en qualité ǉǳΩen quantité. 
 
 

2.5.4 DŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇŀǊ ƭŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ 
 
7оΣп҈ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ōƛǘƛōƛ-Témiscamingue est approvisionnée en eaux souterraines 
(Tab. 1ύΦ /ŜǘǘŜ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ǾŀǊƛŜ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ aw/ Ł ƭΩŀǳǘǊŜΣ ŀƭƭŀƴǘ ŘŜ млл҈ Řŀƴǎ ƭŀ aw/ 
ŘΩ!ōƛǘƛōƛ Ł ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ олΣн҈ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ±ƛƭƭŜ ŘŜ wƻǳȅƴ-Noranda, dont la principale 
ǎƻǳǊŎŜ ŘΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝǎǘ ŀŎǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ƭŜ ƭŀŎ 5ǳŦŀǳƭǘ όŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜύΦ 
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Population 

approvisionnée par 

réseau (%)

Population 

approvisionnée par 

puits individuels (%)

Abitibi* 0 (0,0%) 11 064 (45,1%) 13 444 (54,9%)

Abitibi-Ouest* 2 056 (8,8%) 11 696 (49,9%) 9 700 (41,3%)

Rouyn-Noranda* 29 774 (69,8%) 3 367 (7,9%) 9 490 (22,3%)

Témiscamingue* 3 729 (21,6%) 7 812 (45,3%) 5 708 (33,1%)

Vallée-de-l'Or** 0 (0,0%) 31 713 (76,0%) 10 030 (24,0%)

Total 40 229 (26,6%) 65 147 (43,2%) 45 550 (30,2%)

Eau Souterraine1,2

Population 

approvisionnée en 

eau de surface (%)

MRC

 
Tableau 1 : Type d'alimentation en eau de consommation par MRC de l'Abitibi-Témiscamingue  
Source: *MDDEP. 2000. Portrait régional de l'eau - Abitibi-Témiscamingue. http://www.mddep.gouv.qc.ca/eau/regions/region08  
**  Schéma d'aménagement et de développement de la MRC ou Aménagiste de la MRC 

 
wŀǇǇŜƭƻƴǎ ǉǳΩŜƴ нллсΣ !ƳƻǎΣ [ŀ {ŀǊǊŜΣ wƻǳȅƴ-Noranda, Val-ŘΩhǊ Ŝǘ ±ƛƭƭŜ-Marie 
ǎΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƴǘ Ŝƴ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴes dans des proportions de 100%, 100%, 12%, 100% et 55% 
respectivement. 
 
En 2004, Environnement Canada procédait à une enquête pancanadienne ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝǘ 
lŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎ ŘŜ нплл ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ Řǳ ǇŀȅǎΦ [ΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜǳȄ ǊŀǇǇƻǊǘǎ 
sommaires tirant les principales conclusions de cette large enquête2829 sont accessibles sur le 
Site wŜō ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜ ŘΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ /ŀƴŀŘŀ30.  
 
Cette base de données inclut les vingt-quatre ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǇƻǇǳƭŜǳǎŜǎ ŘΩ!ōƛǘƛōƛ-
Témiscamingue. Les pƭǳǎ ǇŜǘƛǘŜǎ ƴΩƻƴǘ Ǉǳ ŦƻǳǊƴƛǊ ǉǳŜ ŘŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ƭƛƳƛǘŞŜǎΣ Ƴŀƛǎ Rouyn-
Noranda, Val-d'Or, Amos, La Sarre, Malartic, Senneterre, Témiscaming, Ville-Marie et St-Bruno-
de-Guigues ont pu fournir une image plus complète. Certains de ces résultats seront présentés 
ici de façon sommaire. À des fins comparatives, les mêmes statistiques seront fournies pour les 
13 provinces et territoires canadiens, de même que pour les huit plus grandes villes 
québécoises. 
 
/ƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ǉǳƻǘƛŘƛŜƴƴŜ ŘΩŜŀǳ ǇŜǊ ŎŀǇƛǘŀ : " ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀtionale (Fig. 10), le Québec se classe 
assez mal, avec la troisième plus grande consommation totale, derrière le Nouveau-Brunswick et 
le Yukon. Pour ce qui est de la consommation résidentielle, avec 424 litres par personne par 
jour, le Québec consomme à peu près autant que le Nouveau-Brunswick et la Colombie-
Britannique. Le Yukon et Terre-Neuve-et-Labrador sont les provinces les plus gourmandes pour 
ƭΩǳǎŀƎŜ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭΦ 
 
" ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ (Fig. 11), la consommation totale (résidentiel + commercial et industriel + 
pertes de réseau) des huit villes témiscabitibiennes recensées est inférieure à la moyenne 
québécoise (848 litres par personne par jour); seule Témiscaming affiche une consommation 
plus élevée. À titre de consommation résidentielle, Témiscaming et Amos sont les plus grandes 
ŎƻƴǎƻƳƳŀǘǊƛŎŜǎ ŘΩŜŀǳΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ wƻǳȅƴ-Noranda, Val-ŘΩhǊ Ŝǘ ±ƛƭƭŜ-Marie sont beaucoup plus 
économes.  

                                                           
28 9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ /ŀƴŀŘŀΣ 5ƛǊŜŎǘƛƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜƴŘŀƴŎŜ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜΦ нллтŀΦ wŀǇǇƻǊǘ ŘŜ нллт ǎǳǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 
par les municipalités. 12 p. 
 
29 9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ /ŀƴŀŘŀΦ 5ƛǊŜŎǘƛƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜƴŘŀƴŎŜ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜΦ нллтōΦ Rapport 2008 sur la tarification municipale 
ŘŜ ƭΩŜŀǳ. 21 p. 
 
30 Environnement Canada. 2009a. [Ŝ ǎƛǘŜ ǿŜō ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜ, http://www.ec.gc.ca/WATER/f_main.html 

http://www.mddep.gouv.qc.ca/eau/regions/region08
http://www.ec.gc.ca/WATER/f_main.html
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Figure 10: Consommation quotidienne per capita d'eau municipale au Canada (2004)  
Source : SESAT, 2010. 
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Figure 11: Consommation quotidienne per capita d'eau municipale au Québec et en Abitibi-Témiscamingue (2004)  
Source : SESAT, 2010. 

 
/ƻƳǇǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ : Il existe une très forte disparité entre les provinces et territoires canadiens 
Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻƳǇǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ (Fig. 12). La Nouvelle-;ŎƻǎǎŜΣ ƭΩhƴǘŀǊƛƻΣ ƭŜǎ ǇǊƻǾƛƴŎŜǎ 
des prairies et les Territoires-du-Nord-Ouest affichent toutes un pourcentage de raccordement 
supérieur à 80%, tant pour les usagers résidentiels ǉǳŜ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀǳȄΦ " ƭΩƻǇǇƻǎŞΣ ¢ŜǊǊŜ-Neuve-
et-[ŀōǊŀŘƻǊΣ ƭΩOƭŜ-du-Prince-Édouard, Québec et le Yukon affichent des pourcentages inférieurs à 
нл҈ Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭΦ tƻǳǊ ŎŜ ǉǳƛ Ŝǎǘ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭΣ ŎΩŜǎǘ ŀǳ bǳƴŀǾǳǘ Ŝǘ ŀǳ 
vǳŞōŜŎ ǉǳŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻn est la moins contrôlée. Globalement, 63,3% des résidences et 83,0% des 
ŎƻƳƳŜǊŎŜǎ ŀǳ /ŀƴŀŘŀ ǎƻƴǘ ŞǉǳƛǇŞǎ ŘŜ ŎƻƳǇǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ŀƭƻǊǎ que ces proportions sont 
seulement de 16,0% et 34,9% respectivement au Québec. 
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Figure 12: Pourcentage de la clientèle municipale équipée de compteurs d'eau au Canada (2004)  
Source : SESAT, 2010. 

 
En Abitibi-Témiscamingue, les villes de Rouyn-Noranda et de Ville-Marie ainsi que la 
municipalité de St-Bruno-de-Guigues se distinguent comme étant les seuƭŜǎ ƻǴ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜ 
ŎƻƳǇǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ŘƻŎǳƳŜƴǘŞ ŘŜ Ŧŀœƻƴ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛǾŜ όCƛƎΦ 13). 100% des résidences de Rouyn-
Noranda et de St-Bruno-de-Guigues et 43% des résidences de Ville-aŀǊƛŜ Ŝƴ Ŧƻƴǘ ǳǎŀƎŜΦ [ΩǳǎŀƎŜ 
ŘŜ ŎƻƳǇǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀǳȄ Ł wƻǳȅƴ-bƻǊŀƴŘŀ ƴΩŜst pas actuellement chiffré et demeure 
marginal à Amos (centre commercial) et à Senneterre, mais est intégral à St-Bruno-de-Guigues 
et à Ville-Marie. [Ŝǎ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ Ŝǘ ŎƻƳƳŜǊŎŜǎ ŘŜǎǎŜǊǾƛǎ ǇŀǊ ƭΩŀǉǳŜŘǳŎ ŘŜ ƭŀ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ ŘŜ 
Landrienne sont également équipéǎ ŘŜ ŎƻƳǇǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŜǇǳƛǎ мффтΣ Ƴŀƛǎ ƭŀ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ ƴΩŜǎǘ 
Ǉŀǎ ǊŜŎŜƴǎŞŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŞǘǳŘŜǎ ŘΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ /ŀƴŀŘŀΦ 
 

 
Figure 13: Pourcentage de la clientèle municipale équipée de compteurs d'eau au Québec et en Abitibi-

Témiscamingue (2004) (X  = non disponible)  

Source : SESAT, 2010. 
 

 






































































































































































































































































































































































































































